UNE HISTOIRE COMPLÈTE 
CHAQUE SEMAINE 


UN RÉCIT DESSINÉ COMPLE 
CHAQUE SEMAINE 
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; UNE HISTOIRE COMPLÈTE 
CHAQUE SEMAINE 


UN RECIT DESSINÉ. COMPLET. 
CHAQUE SEMAINE 


MERCRE J4 
BARERAE AU 0 5e 


NO NS 
S ALBUMS 


® 
SSINÉ À | CHAQUE SEMAINE: 
| ni % 
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UN RÉGIE ESS PK 
| de AGAIN 

5. 
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4 UNE HISTOIRE COMPLETE 
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NOS TROIS AMIS SONT À LA" A' DROÏTE, LL DOIT Ÿ ADR 
A D UN TABACS + CIGARES ! 





A à NT 
TAMPICO, Au MEXIQUE. C'INS * fn 
PECTEUR CABAREZ ATTACHE TR 3 À 
A LA SECURITE CHILIENNE, LS LR É 

G* en. Ya eu M ax Ca, 
VE 
_ £ Ÿ ?] 


NET 1Q 





EMPLOIENT À LE REG 

FORTER ET LU PROMET = 

TENT UNE MAGNIFIQUE 

BOÎTE DE CIGARES 
+ pi 





a 








FA SENT MAUVAIS. | 
ET CESSE DE PLEURES IT REGARDE on VA TE Par: J] 
= 0 ER DES CIGARES JE NE JE 











QUES CE QUE CEST? 
TE DIS QUE ÇA! 
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> À À 
= A1 D 
EX 


BE ŒIA CAD de HE 
CIGARES JF 


se 


_… 


Z MERCRED! 2: 
DE - F + G CU ANNÉE Net De 
2 E 4 


ne PR F 
mn FIN L [el Oise te y: IE 


à 
(1 
® . 


Dies 

8 LIT 

ms Cr | 

RAA RIM N° 

RE En À 2 
| RL 


s 
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NOS TRÔES ANUS. SONT A: :: 
TAMDICO Au MEXIQUE. L'INS *” 
PECTEUR CABAREZ ATTACHE 
A'LA. SECURITE CHILIENNE, 
VIENT D'APPRENDRE EN TE: 
LEPHONANT À LIMIA QUE 
EST SUSPENDU DE SES rUnC- 
TONS. IL EN EST ATTERRE 
FÉLIX ET ALLUME -GAZ 5°. 
EMPLOIENT À LE RECON - 
FORTER ET LUI PROMET = : 
TENT UNE MAGNIFIQUE 
BOÎTE DE CIGARES 





\Ü 
ET CESSE DE PL EURER ! Du 1 
TE FAUORA UN GARDE Du 
CORPS RIEN QUE POUIS TE 


Ré 
=] [T5 ” < 
N ! d 1, 4 


REGARDE ON VA TE PAY- | Î 
ER DES CIGARES JE NE Ja 
TE O1S QUE ÇA! 





4 
pus 





CE SONT VRAIMENT NOS 
MEULEURS CIGARES !! 


TU AS CERTAINE - 
MENT NIŒEUX JE NE 
REGARDE LAS AU 


DES CIGARES... QUELQUE CHO- 
SE DE CHIC ET DE BON! 


VOULEZ-VOUS VOIR 
PAR ICI SENOR ? 


MA FOI SENOR. NOUS AVONS 
UNE BOITE DE CIGARES 0‘ 
EXPOSITION, LE VÉRITABLES 
FLOR MEXICALI. MAIS LS COU- 
TENT OEUX D£5OS PIÈCE 


JE CROIS QUE TU 
AS AUS OANS LE 


JE ME DISAIS AUSSI QUE 
CÉTAIT ANORMAL D AVOIR 


ENBELL! A'CE PO! 











EN VOICI D 'EXCELLENTS 4' 0 
LESOS LA BOÎTE... CEUX-CI... 
VE VOUS A! DEMANDÉ 
DES CIGARES PAS DURIIY 
. TORCHÉË. MONTREZ AU- 
TRE CHOSE 









VOUS SAVEZ, SENOR, 
/LS NE SONT 245 A! 
VENDRE. MAIS 51 ÇA 
DEUT VOUS FAIRE 
PLA/S/R …. 


LE SENOR AIME PLAI- 

SANTE. 

= TOUT JUSTE 

5 WI VENT D AVOIR UN 

L COUP DUR MAIS 
LES CIGARES LU 
ONT RENDU 5A 

BONNE HUMEUR 


LL 


£T CROYEZ- MOI, MES AMIS, LE 
FONCTIONNARISNE DÉTROIT TÜV- 
TE /MUTIATIVE CHEZ L HYDIVIDU. 
JE SUIS CONTENT DE NE PLUS 
ÊTRE FONCTIONNAIRE. WVE 





PENDANT CE TEMPS A' LA 
BOUTIQUE DE CIGARES.... 










TU LE SAVA/S U 







MaA/S 
SENO/R.. 


Añ,CEST TO! 5SALA- 
QUE SE PASSE 3 


17... QU : 


7/44 


CECI LIMITE LES DÉ-- 
GATS SALAM, BIEN 
QLE... CES GENTLE- 
MEN AIMENT SE NË- 
LER DE CE QUI DE LES 
REGARDE PAS... EST- 
CE QUE, PAR HASARD. 



















ESPÈCE DE PETIT IDIOT MELLE 
D'ÉTAIT PAS A VENDRE ET = 


BONJOUR GAIN !D0 NEUF 


DANS MA BOUTIQUE ? 


(Ar FAIT UNEN, 
BONNE VENTE } 
SENOR. : 





PESOS ? 





NON. NON! US NE SE 
DOUTENT DE RIENY! 


BON'JARRIVE A4' 
L'NSTANTS/UL 
FAUT AG/R A4- 
VANT QU US NE 
S AUSENT DE LES 


£T AQU LAS-IU VENDUE, 
CETTE BOÎTE A'QUI LE 

54/5-TUP QUI. PEUT ACHE- 
TER UNE BOÎTE DE CENT 


QUI SENOR VOUS SAVEZ 
BIEN) QUE JE L'AISSAIS LA 
BOITE DANS LE MAGAS/N. 
PERSONNE N AURAIT PEN. 
SÉ A' Y CHERCHER CE QUE 
VOUS SAVEZ.ET CET 10107 
DE PEPITO L'A VENDUE. 


SANTA VIR- 


J'AI VENOU NV 
7 GENLJE NE 


MEXICALI 
FLOR POUR 
CENT PESOS. 


TER CETTE 
TIQUE SANS 
Qu ON F455E 
UN MALHEUR!!! 










UN PEU PLUS TARD. DANS UNE 
VLLA, AUX ABORDS DE LA VILLE. 
De: $ Se EF 





MAIS JE SAIS A' QUI 

SEMNOR POGO, JE 545 

A'OU/ |. A'CES TROIS 

ÉTRANGERS DONT LE, 

JOURNAUX ONT PUBLIÉ: 

LA PHOTO À' PROPOS DE 
/ M GR 











PENDANT CE TEMPS, À' L' 
HOTEL, RIO 10 m0 


NOUS NE SOMMES 


PLUS PRESSES DE GA - 
GNER LIMA. ] 










ETJEN SUS5 CON- ET QUIL FAUT GAGNER || EN CONSEQUENCE, 
TENT UNE FAUT PAS L'ARGENT QUE NOUS f NOUS RESTERONS 
OUBLIER QUE JE SUIS | | DEPENSONS. DEUX SEMAINES AU 
REPORTER AU 'COLLEC MEXIQUE, LE TEMPS 
: TEUR : 4 DE FAIRE UN BON RE \: 
PORTAGE ET... 


DITES QUE C' 

EST COMME 51 J AS 
PIRAIS DANS UN 7U- 
YAU 4' GAZ!! 


LL YA AUTRE CHOSE DANS QU ESF CE QUE JE VOUS 

CE CIGARE QUE OÙ TABAC. ’ DISA/S ? VOLA'LA CAUSE 

VE VA/IS LE DECOTIQUER. + DE L'ODEUR. € ÉTAIT 
ROULÉ À L'INTÉRIEUR " 


VETONS UN COUP DOEIL AUX REGARDE! ENCORE 
AUTRES CIGARES.ÇA ME CAVE FEUILLE !! 
SEMBLE CURIEUX. 


EN EFFET, ÇA NE 
SENT PAS BON! 


ON) DIRAIT UNE FEUILLE DE PLAS: 
IC. C'EST TRANSPARENT. 
POLAH! VENDRE D PLASTIC 
| 4 DEUX PESOS LA PIÈCE ET 
ME LE FAIRE FUMER ! POUAH! 
VE VAIS_ME RINCER LA BOUCHE 
CE GOÛT ME REND MALADE. 


QU EST-CE QU! 
LEUR PREND ? 





VOUS AVEZ UNE CURIEUSE | | PRENDS LES CIGARES 





LE MOINDRE MOUVEMENT VOUS SERAIT FA: 
TAL. MOUS EN AVONS POUR UN INSTANT. 
Len _/ 

DL. Eyes] ? 1 A 
LE 2e 
(/ 

4 
5 


mn ‘€ 
Vn |A 
Fe A2 
| 


> 
Œ 






1 


ILS EN ONT DÉFAIT DEUX MAIS] | CES CIGARES ONT L'AIR DE 
LES FEUILLES SONT ICI! WUS INTÉRESSER SENOR 


DITES- MOI PLUTÔT 
OÙ EST VOTRE AM 
CELUI AVEC SON 








CHAPEAU BOULE. 


HEU... PARTI.... 
PARTI FAIRE 


YS | 
Fh ES 
== = 


TENDS- MOI. JE VAIS LES EN- 
DORA POUR UN PE 7IT MOMENT, 


BRAVO, INSPECTEUR!C EST DU OCCUPEZ-VOUS DE L'AUTRE ! 
TRAVAIL DE SPÉCIALISTE ! JE M OCCUPE DES CIGARE S! 





RIEN DE CASSÉ.CEST 
UN MURACLE !ON DE- 
VRAIT INTERDIRE L' 
ENTRÉE DE L'HÔTEL 
A'LA CANAILLE! 












d VOUS CROYEZ - DRE QUE JE N'AI JA- N 
vOUS PA'UN RODEO! MAIS VOULU APPREN - 
5 VOUS VOULEZ OR- DORE A' CONDUIRE !!/ 
GANSER DES POUR: KFATES 
SUITES DE CINÉMA, 
ALLEZ ALLEURS ! 











SANTA VRGEN ! QUE 
FAIRE! L VA NE RAT- 
TRAPER! 


OÙ D'ABLE EST. 
L PASSE ? 














HEIN ?. AH OUI. 


À Our. C'EST ÇA ! COUPE Z- , 
BEAU Cast 


MOI LES CHEVEUX ET 
À PRENEZ TOUT VOTRE 









CA\ CEST CURIEUX! AU. 
RAIS JURE QUIL AVAIT 
TOURNÉ PAR ICI! 








ET EGALISEZ-MOI ÇA A' 
DROITE! ÇA NE ME 
PLAIT PAS DU TOUT! 


BE 
SENOR! 


Æ SUIS DÉSOLÉ SENOR 
L NY A PLUS RIEN A 
COUPER, MAIS JE PUIS 
ENCORE VOUS SCALPE 
5/ VOUS LE DESIREZ. 
JE NE VOUS DE - 
MNMANCE PAS D'ÊTRE 
SPIRITUEL 


TENS ! MON CHA - 
LEAU S EST ÉLARGI! 






VOL A" SENOR TOUT AUX C1- 
SEAUX ! CEST UN TRAVAIL 
D'ARTISTE! 


CE GAILLARO CONNAIT 
LA VLLE MIEUX QUE 
MO! ET CEST ÆK- 
ORE MON TEMPS QUE 
CHERCHER L'EN- 
DROIT PAR OÙ LL 5° 
EST DÉGINE ! 







OU! DITES, LL 
Y AVAIT UN EU 
ROLÉEN DA/YS LA 
ALE ESF Ef- 
7 CORE LA 






ÉGALISEZ À' GAUCHE 

MAINTENANT, VOUS VOY- 
Z BIEN QUE JAI L'AIR 

D'UN EPOUVANTAIL 


[ EST-CE QU'L EST PART). 


Ou SEROR. 
LA RUE EST 
DÉSERTE! /: 


ET MAINTENANT JE ME DE - 
MANDE BIEN CE QUE JE 


VA/5 FAIRE. . 


TIREZ LE 
 RIDEAU 
À MALHEUREUX 





TANT PIS!/IL RESTE CELUI 
QUE L'INSPECTEUR À AS 
SONMÉ. NOUS ALLONS 
ESSAYER DE LUI TIRER 
LES VERS OÙ NEZ. 


ES 


E TYPZ EST 
COMPLETENENT 
C/NGLE ! 





TONNERRE !CEST L°' 

APNJATELUR DE CIGARES. 

L À DÜ ARRIVÉ MAL: 

HEUR A' CABAREZ ET 
A' ALLUME - GAZ ! 


ALLUME - GAZ ? TU 
M'ENTENDS P 


LES CLIENTS CONTINENT A 

PRENDRE L'HÔTEL POUR UN STA: 
DE ET PERSISTENT À VOULOIR 
Y ÊÉTAGL/R DES RECORDS ATH- 


LETQUES JE DONNE MA DERUS- 


QU EST IL ARRIVE ? 
EH BIEN, NOUS LE CR 
4ONYS TOUJOURS E VANOUI 
ET SOUDA/Y, L 5 EST RE: 
LEVÉ ETS EST ABATIU 


SUR NOUS AVEC LA FU- 
REUR O'UN TYPHOIY! 


ET VE DE SERAIS PAS FÀ- 
CHÉ DE LEUR DIRE DEUX 
MOTS SUR LES PROCÉDES 


Qu 15 EMPLOIENT POUR 
Enr REPRENDRE POSSESSION. 


DE NOUS AFF. LRO, 


VOUS VOUS ÊTES LAISSÉS 
RÔLES COMME DES DÉBU- 
JANTS. ET JE N'AI PAS EU 
BEAUCOUP PLUS DE VEI- 
DE QUE VOYS. 
DES ##/STOURES PA- 
RELLES N'ARRIVENT 
PL A' F9 
DTA TT 


PA 


L PEUT TRES BEN 5 AG!R D'A 

GENTIS SECRETS EN MISSION ET 

METTRE NOTRE NEZ DANS LEURS 
AFFAIRES [NE NOUS PRAPPORTE- 
RAIT RIEN DE BON 





JE NE DEMANDE L'INTÉRÈT QUE 
PEUVENT PRÉGENTER CES FEUILLES 
DE PLASTIC VIERGE? 


CES GARS-LA' AVAIENT L AIR 
D'Y ATIACHER BEAUEOUP 
D'IMPORTANCE, 


VE} — 
« 
LA ° h 


ÿ 


DIG- MOI, ALLUNIE-GAZ, CEST 
BIEN AVEC LA BROSSE OÙ !L 
vOy5 À ASSOMMES © 
QU! L'A RAMASSÉE 
AVANT DE NOUS TOMBER 
DESSUS. 





QUE VAS-TU FAIRE ? 
PASSE - MOI 
MA VALISE 


y VEUX-TU PF 














PARFAIT LJE SERAI 
DE RETOUR DANS 
UPE HEURE. 








OÙ CACHE -F ON MIEUX DES 
CIGARES QUE PARMI D'AU - 
TRES CIGARES Ÿ MAINTENANT. 
QU'4 Y AIT UIY RAPPORT EN- 
TRE CETTE BOUTIQUE ET 
CES DEUX HOMMES JETE 
L ACCORDE VOLONTIEIRS, 
MAIS CELA NE NOUS INTE - 
RESSE PAS POUR LE MO- 








VE SAIS COMMENT PROCE- 
DER! L FAUT AGIR LENTE- 
MENT. CEST PRUDENT. 


Li 
LE VAIS RELEVER LES En- 


A'L'UNE DES EMPREINTES QU 
SE TROUVENT SUR CE MAN - 
CHE, NOUS AURONS IDENTI- 
FIE NOTRE BONHOMME 

















PREINTES DIGITALES ET LES 
FAIRE PHOTOG/RAPHIER. 












W0/5-7U0, ALLUME-GAZ, 51 LA POLI "À À PERSONNELLEMENT CÀ CETTE Bou- 
CÆ POSSÈDE VNE FICHE 51- LA BOUTIQUE DE CIG, TIQUE NA : 
GNALETIQUE SE RAPPORTANT QU /T'INTRIGUE. SERVI OUA 









AVEZ-VOUS UNE 
IDÉE SUR CE QUE NOUS 


ALLONS FAIRE © : 
. QU } 


5 4 PREND À4' CES EUROPÉENS 
LA FANTAISIE DE S'INTÉRES- 
SER A'NOUS, QUE D ENMNUIS EN 
PERSPECTIVE. NOUS SOMMES 
BRÜLÉS A' TAMPICO. LE MIEUX 
EST DE FILER AU HONDURAS. 





| QUANT À° TOI. INSPECTEUR, TU À 
S£RAIS GENTIL DE ME TROUVER 
UN PHOTOGRAPHE QUI CONMAIS: 


MOI PAS. ET JE VAIS 
TE O!RE POURQUOI. 











SE SON MÊTIER. 




















DISSINUHËR 
















IL SEMPASSERA ENCO: 
RE GI CERTANY TEMPS 
AVANT QUE NOUS PUIS - 
SIOIYS:. MONNAYER CE 
QUE CONTIENINENT LES 
C/GARES. : 


CA ME” 
SE FAIT 





PAS VITE 


U'Y CONMNAIS UNE RE 
TRAITE OÙ NOUS AURONS 
TOUT LE TEMPS DENTRER 
En CONTACT AVEC LES 
GOUVERNEMEINTS QUI 5 IN- 
TÉRESSENT A' NOTRE MAR. 


VE DÉSIRERAIS VO/R LE CHEF 
DU SERVICE ANTHROPOME: 
TARIQUE. MON NOM EST FE- 
L/X. JOURNALISTE. 


CEST MOI-\ŸT 
MEME ! À 


QUELQUES HEURES PLUS TARD. AUX BUREAUX DE LA SÜRETÉ 


FIRE 
















ENCHANTÉ! Y AI ICI DES 
HOTOS DO EMPREINNTES DI- 
GITALES, UE DÉSIREIAIS 
SAVOIR 51 L'UNE D ELLES A 
GA RÉPLIQUE DANS VOS F1- 
CAHIERS 25 















RIEN DE PLUS 


FACLE SENOR 


Cle 








ALFREDO POGO.. SUVJET 
/TAL/EN.. OLARANTE ANS. 
OUI. CEST BIEN LUI. 


OÙ! SENOR NOUS CONNAISSONS L’ 
UNE DES EMPREINTES.. NOUS LA 
POSSEDONS DANS LE FICHIER DES 
+ AVENTUIRERS  /NTERNATIONAU. 


ms 


{ UE VA(S ÊTRE FIXÉ 





DEPUIS LA GUERRE, NOUS AVONS 
LEROU SA TRACE. ü a. 
: Lx esra'r 


ed [es 
TANP/ICO ET CROYEZ - 
NO! 4 Y'A PAS DETELE! 


Pen lan ee ee 

{ \ Lu M / NTE 1R£ : 
QUAND J'EN SAURAI 
PLUG VE \0JS AVER : 
TARA, ET NEC) PO/R 


LE PENGLIFNERIE 
LE RENSEIGRENENT. 7. 
pu 4 


COMMENT DIABLE POSSÉDEZ- 
VOUS CETTE ENPREINTES LA 
OERMNERE FO/S QUE 2OGO A' 
FAIT PARLER DE LUI, CÉTAIT 
EN 1939 , A PROPOS D UN 
VOL DE BIJOUX A'NEUWK- YORK. 
























AE 





Bien w 


CE POGO EST UNE canau] | En BIEN. A PARTIR DE MAIN | PT pENDANT CE TEMPS, LA NUIT ETAIT 
LE D'ENVERGURE.S LU 5 TENANT. JE M'INTÉRESSE AUS TONMBÉE ET DEUX OMBRES SE GLIS- 


INTÉRESSE À' CES CIGA- S/ 4" CES CURIEUX CIGARES.. SAIENT VERS LA BOUTIQUE DE CIGARES. 
RES, CEST QUUS REPRE: j mere _ 


l _ | : 
SENTENT PAS MAL DE FRIC.) |A | agi. + 


JE ME DEPANDE 51 NOU5\ | MAIS TE SOUVENT -H DEA | NOUS Y VOLA'/NOUS ALLONS ENTRER 
PE FAISONS PAS UNE BË-| | COFFRE-FORT AÀ° CÔTE DES PAR LA FENÊTRE DE CÔTE. ELLE EST 
LOSTESDE RADIO. EH BIEN, TRE OUVERTE. pr 
JE SUIS PERSUADE QU IL EEE 
NOUS APPRENDRA Ur 
7AS DEL CHOSES. 


PAS DU TOUT.!FÉ- 
LIN PRÉTEND QUE 
CETTE BOUTIQUE 

EST SANS INTÉRET. 
LA d 














(ÇA.CEST POGO!onN LO,CEST 7 
CE NEST PAS E-  . 

MOI Qui AI.FAIT ‘| [r7our EST CAL 
CE BRUIT ! ] |ME ? PARFAIT ! 
e NET | vos ou u 

VALAIT MIEUX 

RENTRER. . 

MNOUS PARTONS 

DEMAIN 


PAR L AVUON 
DE & 304’ 
BEN SENOR 
DOGO! JE 5E- 


- PLUS! DU DIA: 
_BLE SI VE SAIS 
OÙ LA LAMPE EST 
TONBÉE 





GACRÉE LAN: NE FAIT PAS ET VOICI NOTRE 5 
MINUTE DE JAZZ 


PE! TANT PIS / DE BRUIT! 


CROIS-TY QUE CHU T! 
TU POURRAS L PARAIT 
OUVRIR CE Qu ON EN 
COFFRE ? TEND UN 
DECUIC 
ATTENDS1 QuAND 
” A j Le " ON TONGE 
J'AI V SUR LA 
LES BOU- CONMBI- 
TONS5! NAISON). 


LS 










TU AS ALLUMÉ 
UN POSTE D& 
RADIO HI! 


& N'YA PERSONNE! 
VOLA'QUE JAI DES 
HALLUEINATIONS 
MAINTENANT JE SUS 
TROP NERVEUX 






























QUELQUES INSTANIS PLUS TARO Eh BIEN. L'AVION DE 8.304, C' 
CELUI QUI VA A" TEGUC/GALPA. 
CAPITALE OÙ HONOURAS MES 
AMIS, NOUS 40551 
OuUS5 AUONS Ay 


HONDURAS ! 















ALORS, NOUS AVONS REPRIS LE 
CHENNY DE LA FENETRE ET NOUS 
vorc1 





Out C EST UNE 
CHANCE ET SI TU 
VEUX MON AV5, 
NOUS FERIONS 
B'EN DE DÉGUER-: 
DR DCI AU PLUS 
UTE ET D'AVEFR: 

TIR FELIXx OECE 

E NOUS AVONS 
VU ET ENTENDU 










VE NE DEVRAIS JAMAIS 
VOUS LA/SSER SEULS CNP 
MUNUIES ENFIN, VE NE VOUS 
EN VEUX #AS TROP. VOUS 

ÊTES CERTAINS D AVOIR EN - 
"L AVION DE 8 304 ÿ| | LECTEUR, POUR CONNAÎTRE LE 
MYSTÈRE DES CURIEUX CIGAR 
EXCEPTIONNELLEMENT ET VU 
SA LONGUEUR, LA SUITE DE CE 
RÉCIT PARAITRA DANSLE N°C 


SOUS LE TITRE 41) HONDURAS 





K 


MERCREDI 8 FÉVRIER 1950 
Ge ANNEE.- N°G.- fa 


“ALBUMS 


— UNE HISTOIRE COMPLÈTE 


( À 
Ar LJ A EN à CHAQUE SEMAINE 


_œu OURS 


| ee 
ke) HISTOIRE 
COMELÈTE 4 


a hit 


Na 





AE 


















Fa lé 
HE Al! 
HE) MR RU 
— CAP ESSITTT Q 
M'A END 



























=) Me 
——+$ À vi 
A | | | = NN 


FÊLIX , ALLUME -GAZ ET CABAREZ SONT 

À LA RECHERCHE DE CURIEUSES FEUIL- 
LES DE PLASTIC QUI LEUR ONT ETE DE- 
ROBÉES PAR DEUX AVENTURIERS INTER 
NATIONAUX, NOMMES POGO ET SALAMI. 
FELIX APPREND QU'ILS VONT FUIR AU 
HONDURAS PAR L'AVION DE 8.30H IL 
FAUT AB£OLUMENT ARRIVER AVANT 
Eux A' L'AERODROME DE TEGUCIGALPA, 
CAPITALE Du HONDURAS POUR LES Y 
ATTENDRE. FELIX 5€ REND AU PORT 
















ET VOLA' 
CE QUE 





DE VOTRE FRÈRE QUI EST 
VALET DE CHAMBRE A'L'HO- 
TEL OÙ VE LOGE. LU MA DIT 


VOTRE FRÈRE MA DTQUE 
VOUS POSSEDIEZ UN AVION. 


CEST EXACT! QUE VOULEZ: Y} 
VOUS AU JUSTE ET QUE 


PAYEZ- VOUS? 





NOUS PROFITERONS DE LA DISTE 
BALSÉE POUR L 'ATTEAANISSAGE 
DE L'AVON DE NEW- YORK. ET 
TÂCHEZ D ÊTRE A' L'HEURE, JE 
DE AUS ME PERMETTRE DE POI- 


V A! BESQON D'UN PILOTE ET D'UN 
AVION …. 


BALBO? QuEi- 
QUUN VEUT TE 
VO/R ! 


CD 





VOUS  PIGEZ P.. 
ASSEZ, MAS VE NE PLO- 
TE PLUS DEPUIS UN CER- 
TA/Y ACCIDENT, VE SUIS 
INTERDIT. 


UE VEUX ALLER À TEGUCIGALPA 
ET Y ALRNER AVANT L'AVON 
DE LA LIGNE RÉGULIÈRE. ETJE 
LAE DEUX , MILLE DOLLARS. 


AUPT. JE COURS 
DES RISQUES VOLS 


CEST CA! ON NE 

PEUT MESE PLUS 

ROUPILLER DANS 
CETTE THLRNE! 


GROULLEZ- VOUS LES 
GAS!ON PART CETTE 





7 VE SUIS DISPOSÉ À PAYER CE SER: 
WCE TRES CHER 


OÙ. DIT QUiL 
VENT DE LA PART DE 
QUELQU UN. 


77 D 


A 
Oe 
CLS 










AUM.. VENEZ. 





AJOUTONS CINQ CENTS DOLLARS 
POUR LES RISQUES... D'ACCORD? 
D ACCORD! SOYEZ À' MN 
AU CHAMP D'AVIATIO/). A' 
CETTE HEURE-LA'uL N'Y 

À PERSONNE. 


IL Y AURAIT LIEU 
MAINTENANT DE 
NOUS REPORTER 
HUIT JOURS AVANT 
CES ÉVÈNEMENTS. 
UN VENDREDI. A' 
WASHINGTON LE 
DOCTEUR WEIMAN, 
ATTACHE À LA 
COMMISSION DU 
GROUPE DES RE- 
CHERCHES ATONI- 
QUES, RENTRAIT 
CHEZ LUI, APRÈS 
AVOR ASSISTÉ A' 
UN CONGRES A 
CHICAGO .v 0... 


JEVOUS RENERCIE» MARIE.) 
PE VOUS'EN FAITES PAS 
TROP? AU SUJET D HECTOR. /L 
REVIENDRA ET TOUT S'EXPL- 
QUERA JE DINEIRAI TANTOT. 



































TUENS CEST. VOUS Qui FAITES rION DIEU 
LE SERVICE “OÙ EST HECTOR ? OÙ, MONSIEUR 
< POUR AUTANT 








NON MONSIEUR KL. JE 
VEUX DIREUVE NE SA/5 PAS. 
/£ À DISLARU DEPLIS LE DÉ- 
: VEUNDER.. 


QUE DI5PA- 
y VEUILLE 
DIRE NE PLUS 
SE TROUVER 








VÆAIT ÊTRE 
VOLA' "Of: 
SIEUR. 








A to LE PUMISTÈRE 
DE LA GUERRE ? 
PASSEZ- MOI LE 
CABINET DL MINS. 


ALLO! MONSIEUR BOWARD ? WEIMAN ICI.. 
L 5€ PASSE DES CHOSES GRAVES. 
EN RENTRANT LE CHICAGO, JE TIROU- 
VE AON BUREAU FOUILLE LÆ FOND EN 
COMBLE ,; MON COFFRE: FORT FORCE ET 
LES PLANS DU NOUVEL AVION À' PRO - 
PLE SI0IY ATONIQUE, D/5- 
PARUS DE MÊME QUE 

MON VALET DE CHAANIBRE., 













«SON COUP DE TÉLÉPHONE LE 

DOCTEUR WEIMAN SE REND 

AU MIMSTERE DE LA 
QUEÆERRE .. 





IMMÉ OIA - ne 
TEMENT APRÈS... 


nl 


VOULEZ-VOUS 
MT'ANNONCER A' 
(MONSIEUR BOWARD 

TJ JE SUIS LE DOC- 

TEUR WAÆIMAN. 





SSEYEZ7 JE SUIS JE SUPPOSE QUE 
Le LE VENU INT > VOUS VOUS RENDEZ 
. MNED/ATE - COMPTE DE L'IMPOR- 
æ, MENT. TANCE DE CE VOL 
ÊTES -vouS CER- 
TAIN QUE LE VALET 
DE CHAMBRE 
LOURABLE NA 


INTRODUISE ! 
BE MNONSIEUIR 












= 
EALE VOUS SERA 
PEUT- ÊTRE UTILE. 
BEN QU'A L'HEURE 
PRÉSENTE /L DOIT 


ee 























DE SON METIER 
N'EST-CE PAS ? JA 
CONPRIS, DE PLUS 
SA DISPARITION L' 
ACCUSE. UN CI- 


I} mi 


OU. UE L avais 
ENGAGE /L YA TROIS 

MOIS HNE AM A JANAI 5 
PARU TRES AU COURANT. 








MERCI. VOICI UNE PHOTO 

DE LUI ALORS QU 4 MAC- 

COMNPAGNAIT À' UN Cor- 
GRÈS » 




















7 








Cal 





… AVOIR PASSÉE LA FRON: 
TIÈRE 0E£S ETATS-UNIS. 
CAR SU NE CONNAISSAI 
PAS SON METIER, EN RE- 
VANCHE JE VOUS ASSU- 
RE QUIL ETAIT MTIELL- 
GENT. ET DIEU SAIT oÿ 
L EST ALLË. 


A4 OU, L'AFFAIRE DES 
PLANS... TRÈS MIPORTANT. 
DITES" MOI, CROYEZ-VOUS 
PU L 50T POSSIBLE 0‘ 
EN AJOUTER UNE ? 


NATURE LIEMEN?T, VE NE VEUX 
1AS CONTESTER L'EXPÉRIENCE 
ACQUISE PAR LORD REEBUY, 
MAIS L ME SÉNIBLE QUE... 


A' MON AVS L Y AURAIT LIEU 
DE GARDER LE SECRET SUR 
L'AFFAIRE PENDANT UPVE HUI- 
TAINE DŒ JOURS AU CAS OÙ 
SERAIT RESTE AUX EU. ET 


METTRE... 


LS 
> ie 7 \ 


ATTENTION. NE FAUTES PAS 





JE DIS: CROYEZ- VOUS QUIL 
SOIT POSHBRE D'AJOUTER 
UNE PIÈCE D'UN FRA/YC A 
UNE PLE QU EN CONPTE 
DÊSA' CINQUANTE -DEUX ? 


RE TT Pres EU 


RARES 
me 


AH Où! LES PLANS... 
TRES HMIPORTANT ÇA"! 


. AURA DEJA' PROPQ- 
S£ LES PLANS ÀA'0’ 
AUTRES GOUVERNElMIENTS. 


NOS AGENTS SECRETS 
EN CHASSE. St CAE 
OONNE AUCUN RÉSUL 
7AT, PRÈÊVENEZ TO- 
TES LES POLICES. ET 
INUTLE DO 'ETRE DIS - 












JE VIENS DE VOIR 
LE DOCTEUR, MOI - 

SIEUR. AVEZ-VOUS 
UNE LIGNE DE COIY- 
OLITE A' ME DICTER 
AY SUVET DE CET- 


DE VENT /QUYA-TU? 












LORD REEBUY PRETEND QUE 
MON ET L A ÉTUDIE LA QUES- 
TION PENDANT DES ANNÉES. 
BEN ENTENDU VE N A1 VA- 
MAIS Py DEPASSER CE 
ANONIBRE, ET JE M'Y EM- 
PUOIE DEPUIS SIX MOIS. 
MAIS JE RESTE PERSU- 
ADÉ QUE KC EST 205. 


2 CLNG : 
7 BLNG Ÿ 
VA 
DIABLE L0RO REE- 


<, SUY AURAIT-IL 
RAISON ? 


EH BEN PRÊÈVENEZ 
LA POLICE. CONMNE 
ÇA, NOUS PE S£- 
RAONS PAS LES 

SEUUS À' ÊTRE EN. 
DUYES. MAINTE- 
MANT, LAISSEZ - 
MOI, J'AI ÀA'T/A#A- 

VA/ ; 








£T J'AI LE REGRET DE VOUS 
DRE QUE JE DO/S ME POSER 
AIO PIOTEUX SE SENT MAL 


L YA HUIT HEURES QUE NOUS 
\WOULONS. NOUS DEVONS ÊTRE 
PRÈS DU BUT y 
VOUS SONINIES EN TEA - 
VO GUATENALIEN NOUS 
IXONS A' LA FLIONTÈLE 


REVENONS MAINTENANT A FELIX, 
ALLUME-GAZ ET CABAREZ OUI. 
À BORD DE L AVION DE BALBO, 
VOLENT VERS LE HONDURAS 


















D CA ALLONS CEST 
x DCHE / 













VOUS EN AURE À JE N'EN SAIS RIEN.! DESC LA PESTE SOIT DE CETTE 
\ a POUR LONGTEMPS A°° + ER maper. À MÉCANQUE! ELLE VA TOUT 


LREPALER: 


FLANQUER EN L'A1Q ! 









NE BOUGEZ PAS LES GAS! | | QuEST- CE Qui \| UUSTENENT/IE ME LE SUIS 
E NE VAIS 145 A4 HO - VOUS PREND 7 }| FAS J'AI Eu DES TAS D EN. 
DUIIAS AVEC VOUS ! VOUS ÊTES LUS L'ANNÉE DERNIÈRE 

7 TOIRDU ”? AVES LA POLICE HONDUR!- 
ENNE ETLE SOL DU P4- 
TEL DE BRÈLERAIT 
LES SENELLES! 








RIEN DU TOUT./LA FRONTIE - 
LE HONDULRIENNE EST INFES- 
TEE D'AMONS5 DE LA DOUANE 
ET JE NE DENS PAS A ME 

FAIRE AIRLRAISONNER. JE VAS 
VOS BALANCER VO5 BAGA- 
GES ET LRETOUZNER A 
VANIEO. 






ET Mk 
POUR LES 


VOUS AURIEZ PU DIRE ÇA 

PUS TÔT! JE VOUS A1 DOUN- 

DE &500 DOLLARS POUR 

NOUS CONDUIRE A' EG - 

GALLA ET VOUS ALLIE NOUS 
Y CONDUIRE !! = 








4 CETTE FOIS,VE ME SUIS | GI JE LRETROUVE CE TYDE.JE P43- 
FAIT AOLLER ! : SEA UN QYART D'HAEURE AVEC LUI 
ET AND J'AURAI AN, SA PROPRE 


CORIME SITUATION. M DELLE CWYA/TI2A 2AUS !! À 
CEST MOCHE | sel dé A 


AU LEU DE VOIR ROU- 
GE. TU FELAIS MMEUX 
DE RÉFLÉCHI AU l'O 
AD EY DE NOUS SORTIR 
CE PAYS D 
SAUVAGES ! 









AU MEME INSTANT. LE SENOR POGO ET SON ACOLYTE SALAM À 


ÉCOUTEZ ‘SU LE VELRSANT HONDIRIEN 
MONTAIENT À BORD DE L'AVON DE TEGUCIGALPA. 


DE CES MONTS S'ETEND LA FORÊT DE 
CHIDUATLIOL. A' SA LITE SE TROUVE 
A DETITE VILLE DE PORTUGA POS Al: 
LONS MOIS DIRIGER DE CE CÔTE EN £S- 
PELANT QU UN AVON DE LA DOUANE 
AURA LA GBONYE IDEE DE NOUS APER. 
CEVOIR.….. CA Y EST. ‘On vA 
RECORIMENCELR À’ 
FAIRE DES KILOMIË- 
TRES SANS BOIRE. 
































ue RADARS 
N'a NE Hs JOURS PLUS TARD.UN 
“es Ne He M INDIEN DÉBARQUAIT Du 
RE “en, a A 
X XNA QU KO 













JE VOUDRAIS VOIR LE \ Ÿ 
CONPISSAIRE DE POLICE. À 


Ÿ Qvor CA' To! ur VE 
VOLLOIR, AU COM: 


l'USSAIRE ? 





= ocone III 9 /0/DERANGER 
JAI IG ENPOCHE QUEIQUE || RAN UN INDIEN D15- 
CHOSE QU L'INTEReSSERA. \| || CO'MISSARE POUR TU AIS -LE TOÙ- 


' REN. TOI AVOIR / 
ET UE CROIS QUE CEST ‘ ; JOURS ENTRER: 





VOUS REMETTRE / MAIS CEST DE LOR [TA 
CECI COMMISSAIRE. PES EUR PAROLE! DOÙ 50RS: TU FA? 












JE CROIS QUE CES] Tomé || Our SENOR. VE (HAS: 
D'UN GRAND OI. SÉAU EN] | 54/5 DANS LA FORET 
DE CHIPLATZOL.TOUT 
À" COUP, J ENTENDS 
UN GRAND BRUIT... 
UNE EXP1OSION ! 







OISEAU EN FLArI- 













ET TOUT A' COUP VE VOIS DES 
ÆLANIMES IMMENSES QUr MIONTENT 
O'UN GRANO OISEAU ECRASE.. 


£ 


C'EST CERTAINENMNENT L'AMON DE 
TAMPICO DONT ON À SIGMALE LA 
D/SDALA/TION. LL FAUT PIREVENIR 
TEÉGUCIGALPA ET ENVOYER 2 


VUE NE SUIS SAUVE À TOUTES 
JAMBES SEROR. CAR LA FO- 
RÊT MENAÇAIT DE PRENDRE 























COLONNE DE SECOUIS. 
WE LA 


É{ GIDERAI . 
/ / Cl /} 





HEP? Gomez vous! 

LE VIENS D 'APERCEVOIR 
QUELQUE CHOSE Qui VAUT 
—, LE COUP DCE’ 


O4 CA VA, TOI! TOUT CE QUE TU 
SAIS FAIRE, CEST TRAVAILLER 
DES PIEDS! MOLUE REFLECHI. VOI 
LA TROIS MTS QUON ROUPILLE 
PAR TERRE ET TROIS JOURS 
QU ON MARCHE SANS MANGER 
AUTRE CHOSE QU UN BISCUIT SEC. 
LOU EN ALRIVER OÙ. DIS-LE MOI. 
ET AVEC LA, VOUS AVEZ TS 
LAIR D'AVO/IR BOUFFÉ DU CHA- 
































DANT LA 5A/50/)/ 


MAIS ENFIN NOUS N ALLEZ PAS 
ME DRE QUE .… 
51 SENOG!/IÈ SUIS SEUL 
ICI. CEST OUNE IDÉE À' MOI 


QE MOIS. LL ARLIVE DE - 
Rs 


PA. 


DEMAIN, JE PLENDS UN BON 
RAY! JE SUIS TELLENENT 
CRASSELX QU UN COCHON ME VOU- 
DLAT PAS DORMIR À'MES CÔTÉS. 


MEL POUR 
LE COCHON! 





AYS, NOUS SOMMES A4 HONDURAS ? 










MA QUË OÙ SENORES !/ NA QUE 
VOUS ÊTES DANS UNE BONNE 
AUBERGE ! C'EST OUPNE CENTRE 
TOUNISTIQUE 1 ! NOUS RECEVONS 
BEAUCOUP D'AMERICANNS PET - 


COMBIEN DË TENIPS QUE VOUS 


RESTEZ Tnt oe 
__J PAS LONGrTENPS!/0N 
MANGE ETON RELALT. TU 
VAS ANOUS5 INONQUER LA 
AOUTE DE PORTUGA ET 
NOUS FOI UN MOYETY 
PE LOLOMOTION . 


ET GE VOUS CNSEILLE 
DE L'ATTENDRE.. 
LE CLOS QUE C' 
EST LA SŒUTION LA 
PLUS RA/SONNAGE. 


PILE 


NOUS NE SONIMES LAS VEINARDS, 
CES DERNIERS TEMPS POUR QU 
EST DE POGO ET DES FEULLES DE 
PLASTIC NOUS POUVONS FAIRE UNE 

TU ME COURS À TOUIOLURS 
RACONTER LA MÊME ChOSE ! 
LASSE -MOA IROULILLEF, 


2 





CA A1ORS/QUANO JE L° 
AURAI TOUCHÉE, J'Y 
CROIRAI ! 







AH AH/SENOR ! MA QUE! n° 
Y 4 PAS DÉ ROUTE QUI VA 
A' PORTUGQ . JE SUIS TOUT 
A' FAIT ISOLÉ. LL VOUS FAU- 
DRAIT QUATRÈE JOURS DE 
MOULET POUR L'ATTENYOKE, 











_LE SOIR . …. 
l'ENA, On VA Rou- 










ME PARLE PAS 
SI HAUT! ELLE 

DOURRAIT S 'ETY- 
VOLE! 
















DITES! EST-CE QU" 
ON À DEJA' INVENTÉ 
LES FAUTEUILS 


lL EST NE UN DIMANCHE 
PEN DE PENS, 
Fais ROUPILLER. 






TENS! IL NY 
A PAS 0 EAU! 


ENS, LL N'YA 
PAS D Eau! 


PAIX 


A4 OÙ SENOR L EAU! MA 

QE JE SOS OUBLIEUX { 

FOIS DÈ SA/SON NOUS LA 

COLDONS. JE VA/S LA KË:- 
TABL/R. 


7 


TANT PIS! M, 
PUCES RESTERONT À 
AU SEC! 


OUI, MAIS 
ELLE EST 
MUETTE? 



















CORIMENT, MIYITTE CEST 


ELLE EST PEUT-ËTE | 
UN TRUC POIR DE PAS TE « 


MLETTE, MAIS QU EST 
CQUELE POS- 
= TLORE 1 

“AEpAR CRE 


/ OLHRQUO PREND -/. SA DOU- 
CHE TOUT HABILLE P IL À FROID? 








VRAIMENT! 
REGARDE ! 









UN PEU APRÈS, L'HÉLICOPTÈRE ATTERRISSAIT... 
Ce SENOR MONTO... AU PO ! 

R $ à AA NOT DEVA' LES 

eee OLRNAUX ! 


TONNERRE 
REGARDEZ !! 
























Ebt BIEN. NOM OUN PÉTARD! 
VE SAIS CE QUE C'ÉTAIT QUE 
CES FEUILLES DE PLASTIC. 


MIEUX QUE CA! C'ÉTAIENT 
DES PELLICULES PHOTIGFA 
PHIQUES INSENS/IBLES À' 
LA UUFUÉRE SOLAIRE LES 
214/YS Y ETAIENT PHOD- 
GRAPHES ET L SUFFI - 
SAIT DE DÉVELOPPER 
CES PELLICULES POUR LES 





LN VOL ALDACIELX 


LE GOUVERNEMENT AMÉRICAIN RÉVÈLE 
PU UN VOL AUDACIEUX À ÊTÉ COMMIS 1 YA 
QUIVLE JOURS GHEZ UN METIBRE DE LA 
COMMISSION OÙ GROUPE DES RECHERCHES 
ATOMIQUES, PAR UN AVENTURIER INTER NA - 
TIONAL OÙ NOM DE POGO.CELUI-CI À RÉ- 
= USS/ À' 5 EMPARER DES 
PLANS D LI NOUVEL AVION 
A'PRODLLSION ATOMIQUE. ON 
CROIT QU'L SE PROPOSE DE 
LES VENDRE A' UN AUTRE 
PAYS, ON A PERDU TOUTE 
TRACE DE POGO QUI A QUIT- 





7 CROIS QU Ec- 
LES CONTENAIENT 
LES PLANS? 












HE. VOUS N 'AVEZ 
PAS Tour Vu {! 


BON SANG AVOLEZ 
QUE CEST FORPIDABLE. 
LE JIENS UN RELOR- 
PAGE OUI TENORA. 
EN HALEINE N'NM- 
AOQTE QUEL LECTEUR 
OÙ ‘COUECTEUR FIN 
SELL REGRET CEST 
LE DE PAS AVOIR RE - 
TROUVÉ POGO ET 5A:. 
Fe LAN. 





(es L'AVON DE S304, CEST Duss AMÉRICAINS PEU - 
CATASTAOPHE arenre. || Li que poso er sacarn )\W venr vor ceures apar- 


L' AVION OE LA LIGNE TAMPICO-TE| | Den, PRENDCE ! 
GUCIGALPA , PART LUNDI A'& 304 PES SEMENTS, LES PLANS NE 


LE TAMPICO Er PoRTÉ oiSPagu, | | { f QU ETUE CROIS 
4 ÊTÉ RETROUVE DANS LA FORETL) )) ( FLE POUR EUX LE 
DE CHIPUATZOL. ON À DÉCOUVERT/X : AIDEAU 3 EST BAISSE. 
LES RESTES CALCINÉS DE 26 no 
PASSAGERS. L'AVION EN EfTPOR. 
TAIT 28 VERS LEUR DESTIY. ONY 
SUPPOSE QUE LES DEUX CORPS 
DISPARLS ONT ÊTÉ PROJETES 
LO/ DU POINT DE CHUTE. LES 
RECHERCHES CON TINLENTNOS 
PUBLIONS CI-DEFSOUS LES NOMS. 













J'ESDERAIS QU EN GRIMPAIYT 
(CL, NOUS APERCEVRIONS LA 
WLULE DE PORTUGA, MAIS ON 
DE VOIT MÊME PLUS LA VALLEE! 


LA VÉRITÉ EST QUE 
NOUS SOMMES É- 


C'EST LE QUATRIÈME UOUR NOUS AURIONS 
QUE NOUS MARECHONS. NOUS| | AEUX FAIT 
DE TENDRONS PLUS LONG" DE RESTER 
TEM5! gd | PRES DE L'A- 
CA VAT À wor. nas 
BOUCLE "LA + À | AwonNS TOUT 


À CE MOMENT-ME- 
ME, DEUX HOMME= 
EXTÉNUÉS GRAVIS- 
SAIENT LES PErI- 
TES DE LA MoOrn- 
TAGNE. C'ÉTAIT 
POGO ET SALA - 





MI, ECHAPPÉS 

MIRACULEUSE - 

MENT A LA CA- 
TASTROPHE 





GARDE TES FORCES POUQ \ TONNERRE ! 


AVANCE … El AMANT* & REGARDE #/ 


NOUS LEDESCENDOINS ! 











CEST LE SORT Qi NOUS 


CEST IMOUI LES GAS! PO- 
LES ENVOIE ! EN AVANT ! 


GO ET SALAM SONT ICI. HS 
QNT ÉCHAPPE A' LA CA- 
TASTROPHE {! 


QUELQUES INSTANTS APRES, FELIX 

EN YJETANT UN COUP D OEIL DANS 

LA SALLE, MANQUE S'ÉVANQOUIR 
DE SAISISSEMENT.... 






A/NSL VOUS ÊTES LES 
SEULS RESCAPES DE 
LA CATASTROPHE © 








TROUVE ET CETTE 
FOIS ON BAISSE 
LE RIDEAU! 








EPILOŒLE 
V1 POGO ET SALAM FURENT RE- 
À MIS A'PORTUGA ENTRE LES 
À MAINS DE LA POLICE. QUANT 
À AUX PLAIYS, FELIX AVAIT DEV - 
PYÉ JUSTE, POGO L£S AVAIT EN. 

VOYÉS POSTE RESTANTE À' 
TÉGULCIGALPA.ON LES RETROU- 
VA FACLENIENT GRÂCE AUX /1/- 
DO/LAT/ONS DL BANDIT ET FEL ÎY 
ÉCRIVIT UN MAGNIFIQUE REPORHEE. 








D 
D) 


MERCREDI, 8 MARS 1950 
GEANNÉE.- N° 10.- € Fe 


ALBUMS 


KLA UNE HISTOIRE COMPLÉT 
CHAQUE SEMAINE 














FAR 
pra 


ER ie 


FELIX, ALLUME -GAZ ET CABA- J'INSISTE POUR QUE VOUS VE- 
REZ VENMENT D'ARAIVER au MEZ VOIR CET APPAREL . 


LABRADOR .A' FORT- CHimO, OÙ 4 
LS COMPTENT REALSER un (tu | 
REPORTAGE SUR LA CHASSE 


AUX ANMAUX A FOURRURE. 
UN CURIEUX PERSONNAGE, 


L'INSPECTEUR - INGENIEUR FEt Lee 
TON LES ABORDE DANS UN AN 





VOICI L'APPAREIL EN QUESTION.JE VAIS VOUS ER 
COMMENT /L FONCTIONNE. JE CROIS QUE VOUS EN S&- 
REZ ENCHANTÉS. C'EST LUN VRAI BWOU 


VENEZ,CEST PAR ICI. 


C'EST CA! 
EXPLIQUEZ 



















JE VOULAIS QUE MON ENGIN | | L'APPAREIL EST CONSTRUIT. EN| |COMMENT UN TRUC PAREIL ARR}- 
MARCHAT À LA FOIS SUR LA | |TRIPLEX RECOUVERT DE TÔLE.| |VE À VOLER.ÇA ME DEPASSE ! 
TERRE SUR L'EAU ET DANS Tri {VOUS VOYEZ CES 
L'AIR, ETJ'AI RÉUSSI. | DR ia Ph 
 rV 





L'AIR SOUS DES SURFACES 
PORTANTES QU'ON ORIEN- 
TE À SON GRÉ, SUIVANT 
QUE L'ON VEUILLE MONTER 
OU DESCENDRE 







VENEZ PAR !CI.J'AI UN PLAN LE MOTEUR EST A L'ARRIÈRE UN MOTEUR DE /50 CHEVAUX. 
ACCROCHÉ AU MUR DE L'ATELIER V'AI PRÉVU UN RÉSERVOIR À ESSENCE TRÈS VASTE.UN 
SYSTÈME ÉLECTRIQUE MAINTIENT UNE TEMPÉRATURE CONS: 
-TANTE À L'INTÉRIEUR DE LA CABINE. 
S/ VOUS ESCAMO- 
TEZ LES ROLES ns 
VOUS OBTENEZ UN PA En 
TRAÎNEAU ET « VE PORTANTÉS 
UN HYDROGLIS 4 
SEUR PARFAIT 


ROUES ESCAMOTABLES 
MONTÉES SUR AMORTIS: 
SEURS. 


VOUS NE DEVIEZ PAS AVOIR LE | |V'A/ MIS AU POINT | |UN POSTE ER DE RADIO, UN PHARE, 
CERVEAU MARÉCAGEUX QUAND UN ANTIGEL DONT UNE MITRAILLETTE ET DIVERS OUTILS 
VOUS AVEZ INVENTÉ ÇA COMPLÈTENT L'APPAREILLAGE. 


PARFAIT !ET COMBIEN 
TENIR LE MOTEUR NOUS LOVERIEZ-VOUS 
EN BONNE FORME. 





MAIS LIEN DU TOUT. MON SEUL | | SA MANIABILITÉ,SON PEU || VOUS ALLEZ < SORS L'APPA- 
DÉSIR EST QUE VOUS LU! FAS-| |D'ENVERGURE EN FONT L‘ | | voyr! OHMÉ REIL JE VAIS 
SIEZ PE LA PUBLICITÉ. VOY-| lOUTIL IDÉALDE LA POLICE ? À 
Ez-VOUSJE DÉSIRE AT TRER| monree oui survece || EANQUSK': 
L'ATTENTION DU GOUVERNE-| ÎLES TERRITOIRES DE CHASSE. 
ENT SUR MON INVENTION, 


VOLE JE VOUS GA - { 
RANFIS QU'ON EN 
PARLERA ($ 


UN ENFANT Y ee ee CEST | y Dors 
S'EN SERVIRAIT. 7 rOSMbABLE; 
PE — ÇA VO ET À RÊVER! 





DACCORD! TENEZ L'APPAREIL 
PRÊT POUR DEMAIN MATIN. 
AH, CONNAISSEZ-VOUS UN 
ENDROIT OU NOUS PUISSIONS 
NOUS APPROVISIONNER ? 


AU COMPTOIR DE 
_( PETE KARA. ILA TOUT 


JE VOUS CONSEILLE DALLER À 
SHIN CREEK, À LA CABANE 

DU VIEUX MOOSE. CEST UN 
VIEUX TRAPPEUR QUI VOUS M 
TRERA TOUS LES ASPECTS me 
MÉTIER. 

















CEST EXTRAORDINAIRE 






VOUS FAIRE UN PUBLICI- 
TE DU TONNERRE 









AH AH! UN INSPEC- | | FT UN CRÉTIN SOUS 
TEUR CHILIEN EN ES- | |UN BONNET DE TRAP- 
QUIMAU... AHAH! C' | |PEUR! C'EST MINABLE. 
EST À MOURIR DE TOUT-À-FAIT MINABLE! 


JE CROIS QUE NOUS 
— AVONS TOUT. UN SAC 
DE FARINE UN DE LARD DU CAFÉ, DU SAIN- 
DOUX, DEUX CARABINES ET UNE MITRAILLETTI 








l 





OUI ! EH BIEN, NOUS SOM- 


LE LENDEMAIN, FELIX, 
ALLUME-GAZ ET CA 
BAREZ QUITTENT 
FORT- CHIMO SUR L.' 
APPAREIL DE L'IN- 
GÉNIEUR FELTON 
ET PRENNENT LA 


DIRECTION DE SKIN 
CREEK OÙ'HABITE 
LE.TRAPPEUR SAM 
MOOSE :EN ROUTE, 
UNE TEMPÈTE 
DE NEIGE LES SUR 
PREND. 


h 














MES ENCORE À 300 Kais. 
DE SKIN CREEK. 


AVEC CETTE SALE-| | —— 
TÉ DETEMSVJEME| | /L A 
DEMANDE SI ON NE | (RAISON 
FERAIT PAS MIEUX 














QUELQUES HEURES PLUS TARD... 


er —— 
ET VOILÀ 


LA CABANE 
DU VEUX 


VOILÀ SKIN 
CREEK ! 








AH! ÇA FAIT NU BIEN 
DE SE DÉROUILLER LES 








LE TYPE À BIEN RECOMMAN- 
DE DEN EN RIEN FAIRE. 

NOUS RISQUERIONS DÊTRE 
ENSEVELIS SOUS LA NEIGE 





PRENDS LA CARTE ALLUME - 


ù GAZ, ET REGARDE OÙ NOUS SOM- 
A | MES NOUS VENONS DE PASSER 
A UN LAC TRIANGLLAIRE 





"] _INUTILE DE VOUS 
DISPUTER ! LE 
TEMPS S'ÉCLAIRCIT 
PENSE QUE 
DES GENS PAS- 


SENT LEUR 
7 VIE 1CI 


x. 






/L A TOUJOURS 
RAISON.CEST 
UNE LUMIERE ! 














ALLONS FAIRE CONNAISSANCE ) 
DE CE VIEUX TRAPPEUR!, 


a 
#: 


Luz QU'EST-CE QUE TU AS ? Y 
LA NEIGE PARAÎT NOIRE 
|’ À COTÉ DE TON VISAGE / 


DU VILAIN, JE VIENS DE 
TROUVER LE VIEUX MOOS£ 
ASSASSINÉ! 
ET UN'Y À PAS 
LONGTEMPS QU'IL EST 
MORT LES CENDRES 
PU POËÊLE SONT ENCO: 
-RE CHAUDES 





À UNE SECONNEI JE CRoIS 










ÇA C'EST NOUVEAU. ouf - 
PERSONNE N'y AVAIT L_. De 
ENCORE PENSÉ 2 pile 


CHONS APRES UN TROU 
DANS LA NEIGE AUX EN- 
VIRONS DE LA CABANE. 









TU N'AURAIS PAS DÙ TUER LE 
VIEUX MOOSE. SI LES JAQL'ET- 
-TES ROUGES NOUS TOMBENT 
DESSUS, JE NE NOUS VOIS PAS 
BONNE MINE. 


PENDANT CE TEMPS, 
DANS UN-BOIS DE 


VIEUX TRAPPEUR, 

DEUX HOMMES DE 

MAUVAISE MINE 
DISCUTAIENT. 








SAVOIR POURQUOI. CHER - 


C'EST LE VIEUX MOOSE. {L 
EST MORT. ON LA AS 
ET ON L'A TORTURÉ AVANT 
DE LE TUER. 


PAUVRE VIEUX. 
J'EN SUIS TOUT 
RETOURNÉ. 





F T UN TROL DANS LA NEIGE? 
/L EST MALADE ! POURQUOI 
PAS JOUER À CACHETTE 


CACHË AUSSI ? 





ET NOUS SOMMES COINCÉS /CI 
AVEC DES BALLOTS DE FOUR- 
-RURES QUE NOUS SAVONS À 
PEINE PORTER. 


TU VAS LA # 
BOUCLER,OUI :: 





JE ME DEMANDE PAIRERIOA JE 
ME SUS EMAUNASSEÉ D'UYE 
LARQVE DE TON ESPÈCE! JENE 
TLE 4'TE TROUVER 10.000 
$ DE FOURRURE ET TOUT CE. 
QUE ITU TROUVES À", FAIRE,C‘ 
EST DE. BRAILLELZ 'LAMNENTA - 





DJ ENTENDS PARLER 
Ou CÔTÉ DE LA 


£TON LA TORTURE POUR LU! 
FAIRE DIRE OÙ SE TROUMAIT 
SA CAGE À' FOURAURES. 










MAINTENANT. JE VAIS FAIRE 
UNE RECONNAISSANCE. CE BRUIT 
DE ANTEUR QUE POUS AVOIYS 

ENTENDE TANTÔT ME TRACASSE. 


SFFITILLE VEUX. 
L FALLAIT LE TUER! 

LES NORTS DE PARENT 
245. QUA/NT AUX FOUR - 

RURES, NOUS LES TRA/YS- 
PORTEIRONS JUSQ: A'LA 
LRIVNÉRE. CEST BIEN LE 

OD'ABE S1 ON MDE.TROU- 
\Æ 215 y CANOË N- 
DEN A'VOLER. 












SACRE CABAREZ {HU AVAIT Li 
RA/SON ! LA CACHE DU VEUX } ° 
MO0SE, EST WUDE! ce 


AVEC LA TEMPÈTE DE M /YS7ALLONS LE CANIPEMENT 
MEIGE, LH NE FAUT PAS  ETNE TOUCHONS A' RIENN 
SONGER A' RETROINVER CABANE. 
DES TRACES.UE VAIS m 
AREVENIR FONT-CHUIQ 
PAZ RADIO ET POUS AT- 
JENDRONS 1 LA POLICE 
MONTÉE. 


SAIS-TU CE QUE JE VIENS ÉTEINS LE FEU'ET RA-" 
DE VOIR A' 14 CABANE F À MASSE.TON BARDA.J A! 


UNE IDÉE DE GÊME. 


74) M'ÉMNERVES! NON 
TROIS TYPES ET LE - 
G/N DE FELTON. TU SAIS 
CELU) DONT PARLE Se 





UE VAS PREMRER N]E/ 2on/pes 
UNE BONNE TANCHE if QUUMETTES 
DE LARD. À FAT MAINTENANT. 


DIM MA 1ZDLOZMT 


RENOS- MOI CE. LARD 
OÙ TU LE REGRETTERAS !! 


OLANO u ÉTAIS PETIT, J ENTERRAIS L 

MON PÈRE DE CETTE FAÇON, MAIS SALE BÊTE AR ae . 

ÉTAIT NS DU SABLE. È CAMADI/EN . C'EST UN FIEF- 
EI ANS DE AS mg A Éerr FE VOLEUR Er... 


SORS DE LA' CABAREZ ET N CAE SZ 
PREÉDIRE NOUS A MANGER. 1 FN 
MOLUE VA/S ME METTRE EN 
CONTACT AVEC FORT-CHIMO. 





VAAL VAS PRESENTER 
LES ASSASSNNS A 


PONS US ME FERONT 
LAS 20 KLOMETRES ! 


GROMLE- TOI! 


ee 


D nn ab 
! 
. 
(9 


L'APPAREIL DISPARAÎT DER- 
RIÈRE LES SAPINS ...... 


# 
SANS TOUTEFOIS POUVOIR DE - 
COLLER CAR LE MOTEUR DOn- 
ne SOUDAIN DES SIGNES 
DE FAIBLESSE . 


LES CANAULES! PRE 
us nous onrTrws FORT-CH/IO, NOUS AURIONS AU 
DANS DE BEALX A 1 | Mon da CONGOLATIOY DE NOUS 
DIRE 14 POLICE MONTÉE VA AR- 


LA PAIX! LA S/TUATIOY 
N'EST PAS SANS /SSLE. 


PORCE QUE LE MOTEUR À BE SONY 
D'ANT-GEL ETQUE C'EST MOI 
Qu A! L& BIDON... 
SACRÉ CABARET 
VA! ÇA CHANGE OUT! 













PASSE-MO UN PEU DE : 
CE CAFÉ QU ON À PRÉ- 
LPARÉ DANS L'AVON 
TRANNEAL, BATEAU ET " 


/ 
&T DES ALLUNIETTES, 
EN AVEZ- VOIS ? 


NOUS ALLONS CAMPER IC. Q 
ET DEMAIN, NOUS SNVRONS 
LA PISTE DU TRAÏNEALI! 


HEUREUSEMENT, 
MS ANVONS QUEL- 
QUES PROVMISINS! 


L EST GELËÉ ET 
VE NA! TROUVÉ 


oO ALCUPETIES 


U 
(à 
p 
E 
U 
Pp 
L 
U 
9 
_ 
A 
R 
D 





ET DANS LA CABANE DU e 
VEUX ? É 


J'AI DRESSÉ 
LA TENE.UNE 
FIÈRE IDÉE QU’ 

A EVE CAGA - 
REZ EN LA 5. 
TANT Du TRAT- 


MSÈRE! PASSE - 
MOI W} MORCEAU 
DE CAFÉ A095? 









LA TRACE 
EST BIEN 
VSIBLE. 


Ou/ET 51 JAI BON SOUVENR DE LA 


CARIE , ELLE SE DIRIGE VERS LA RIVE- 
"RE. 


PAS PENSÉ A'ÇA. 5 LS 
L ATTEIGNENT, ELLE LES 
PORTERA JUSQU A' FORT - 
CHIMO, MÊME SANS MOTEUR. 


este Z-1D7 1Z-D2N01MS MI 








LS MARCHÉRENT TOUTE LA JOURNÉE, MONTANT ET DESCENDANT 
LES \ALLONNEMENTS LE LONG DE LA PISTE OÙ TRAÏNEAU. 


Fa 
‘a Le \ 

11 ' 
nl 


e.* 





ET PUIS TANT 45/0 VERRA 
BIENY, L EST TLAOP TARD POUR 
REVENIR EN ARAIÈRE. 


















S7 LA PISTE ATTEINT LA K1- 
VIÈTRE, L NE NOUS RESTE PAS 
DESPOR DE LES RATIRPER. 

ATTENDEZ- MOI ICL VE VAI/S dE: 
TEIP UN COUP D'OEL PANQ- 
DESSUS LA CRÊTE. 








ÉCOUTEZ ! J 'ENTENDSO LE 
BRUT DE LA RIVUÈRE, 











ET LA PISTE N° 
EST PAS ENCORE 












k YA TROIS HEURES QUE 
NOUS ATTENDONS.ET POUR 
CE QUI EST D UN CANOE y 

DEN, PFFT.. KL N'EN PA3- 
SE PAS. 

C'EST À CAUSE DE 
CETTE DAMNEE MÉCA- 
MQUE/ET PAS MOYETY 
DE LA POU5SSER JU5 - 

= J 


ENCORE HEUREUX QUE JEN‘ 
AE PAS RÉUSSI A'CA FAIRE 
VOER !NOUS NOUS SERIONS 
ROMPY LES 05 QUAND LE, 
MOTEUR 5E5T ARRETE. } 





Bon DIEU! CENT 
MÈTRES DE AUS 
ET LS ATTEIGNAIENT 
LA RMÈRE.! 


JEN EN SAIS RIEN!DITES 
-VOUS QUS DISPOSENT D’ 
AU MONYS TROIS CARAGI - 

PES ET DE DEUX MITRAILLE 
: JE5.CQ NOUS MET UN RUDE 














dE CROIS Qui VA 
FALLOIR EN DÉCO: 
DRE POUR RÉCUPÉ- 
RER C'ENGIT. 






NOUS ALLONS CONSTRUIRE 
ON RADEAU. K'NE FAUT PAS 


RESTER PLUS LONGTEMPS KE. 


M | ÉCOUTEZ : NOUS ALLONS 
| | LES OBSERVER OÙ Ha 
DE LA CRÈTE. ÇA NOUS 
DONNERA PEUT- ÊTRE 
UNE IDÉE. ET ME CRAI- 
GNEZ PAS DE FAIRE 
TRAVAULLER VOS CE - 


ce. 





VOUS AUEZ RESTER ICI. TO, 


LE CROIS AVOIR CABAREZ., TU TIRERAS SUR 
ONE IDÉE. ELLE VAUT FA | EUX POUR DÉTOURMNER LEUR 


ATTENTION). PENDANT CETEMPS 
dE DESCENDRAI PAR LE BOIS 
ET UE GAGNERAI L'APPAREIL. 
u'Y PRENDRAI UNE ARME ET 
UE LES ATTAQOERAI PAR 
DERRIÈRE 


césr pe La FOUE! DES MISTORES| 7 oncparon 
PARELLES NE RÉUVSSISSENT QU'AU EP De pverson 
ALUONS-Y. 
7ANT P/S, 
JEessAIe! 





ON NOUS TIRE DESSUS OÙ HAUT DE 
LA CRÈTE !! PLANQUE- TOI ! 




















C'EST SUREMENT LES 


si ohpire JAQUETTES ROUGES 


. DEUX CENTS 








GARER MA PRÉCIEU- 
SE PEAU. L YA TROP 

0€ FERRAILE EN USER 
TÉ DANS LE PAYSAGE. 








HURRAN !1) 


J'EN AI TOUCHE UN! 






CEST QUE TU 4 - 
VAS VISE CL’: 








5, TO ETAIS GETY- 
TI, TU CESSERAIS DE 
CANARDER MES 





VOUS POUVEZ VENIR, ÉPILOGUE : On REMIT DE L'ANTIGEL DANS LE MOTEUR 
C'EST TERMWNEÉ. ET ON RAMENA LES DEUX BANDITS A' FORT-CHIMO 
OÙ ILS FURENT LIVRÉS A' LA POLICE. CELUI QUI E- 
TAIT BLESSÉ JURA QU'IL N'AVAIT PAS TUÉ LE VIEUX 


TRAPPEUR . L'AUTRE 
L ÉATTE NTION À 


AUS! DALEURS. 
DE SÉ- 
Eten PEN- LA PROCHAINE HISTOIRE 
DIT TOUS LES DEUX. f4 COMPLETE 5 INTITULERA : _ 
> Ge CHASSES DE CABAREL* 
| EN L'ATTENDANT, SUIVEZ 
(à CHAQUE SEMAINE DANS 
LE PROGRAMME NON-STOP 
(ÉA LES AVENTURES DE FÉLIX. 










Ge CiPEDI. 5 MAl 1919. - 
“+ AunEs - N°18.- eD/r 





















PCHASSES À 
CA EARTSS 





|: HISTOIRE 
- COMPLÈTE 


22 re 





* VOTRE PLACE, VE 
PE LS LA/IS SERAIS 245 






SA Feux UM LCAZET CABAREZ 
di ACOMPAGNENT. À LA. CHASSE UN 
UM L veux TraPpeuR . CELUI-CI À : 
LOLÉ POUR LA SAISON UNE CA- 
BANE ABANDONNGE: A' 400 mit 
LES. DE FORT-CHIMIO, NOUS'LES 
RETOLNONS TOUS AU MOMENT 

- OÙ ILS ABATTENT AVEC LEUR 

| MATÉRIEL : LES DERNIERS KILÔ: 

: MÉTRES QUI LES MÉNERONT : 

À CATTE CABANE... 
PSS 














H8X 
= se D . 
HS rai È se 








ie, 


7777 















ALORS, VIEILLE PAN- 


JLS SE CROIENT TOUS LES DEUX 
TOUFLE ,JETE DÉPASSE ! 


DE VIEUX COUREURS DE PISTE. 
LAISSEZ-LES ALLER ! 





JE VOUS ASSURE QU'IL 
EST DANGEREUX DE 
LEUR LAISSER LA CON- 
DUITE DES ATTÉLAGES 




















MAIS NON! AH 
AH! /LS DOI- 
VENT APPREN- 







VRAIMENT ! JËTE PARIE 
UNE THUNE QUE JE SUIS 
AVANT TO! À CE BOIS DE 






» ta a8, 


LI'EST-CE QU'ILYA 

E RIGOLO À çA?/LS 
VONT PERDRE LA MAI - 
TRISE DES CHIENS 


LA/SSEZ ! AT - 
TENDEZ LE BOIS 
DE SAPINS. 


JDÉALE POUR LE GIBIER 
DL GRAND NORD EXCEPTÉ LE GRIZZLY. 


& 
4 
>2 
T 
È 
u 
TJ 
d 
1 à 
> 
F 
y 
Z 
œ 
d 


CAINE. 


a? 


Some: 


ÉVIDENTE ! 


7, 


TA z à 
GE , 
f | / ma supé- 
11] L RIORITÉ EST 
ji 


es 
y 


CSST 
Er 


N 


AA 
C°=r 


RE 
SPA 
<TS 


ea 
Ne Pal 
(Pl 


CARABINE À RÉPÉTITION 
MARLIN 39/30 
écours Æ 





NY 


N 
N 


TU AS TRICHÉ! MAIS SI TU, 
ME DIS COMMENTON ARRÉ- 
TE CES CHIENS, VE FERA! 
SEMBLANT DE NE PAS M° 
EN ÊTRE APERÇU. ge 





£T TOUT TON CHAR 
GEMENT EST RÉPAN- 
DU DANS LA NEIGE 


On N'ATTEND QUE VOUS, 


POUR RECHARGER LE TRAI- 
PEAU £T REPARTIR. 


f QUE JAI TRICHÉ, ESPÉÊCE 
DE PIJED-TENDRE ! 4 









MES CHIENS SE SONT 
EMPÊTRÉS DANS TON 
TRATNEAU ET SE SONT 
ARRÊTÉS. 


VRAIMENT! 










ET TÂCHE DE NE 
PLUS MAPPELERTRI- 


LE TEMPS RESTE AU Beau ip 
NOUS SERONS DEMAIN MA- À 
TIN À LA CABANE. 














LE SOIR,NOS AMIS CAMPÉRENT DANS 
DES SACS DECOUCHAGE BIEN É- 
PAIS, MONTANT LA GARDE A TOUR 


DE RÔLE 





ET CONDUISONS LES TRAÏNEAUX)| T'ES-TU EXCUSÉ AUPRÉS 
NOUS-MÊMES,ÇA VAUDRA MIEUX !|| b£ CET ARBRE QUE TU 


AH AH! C'ÉTAIT À MOURIR D AS BOUSCULÉ ? 
RIRE. LES DÉBUTANTS NE Toi. SI TU INSISTES, 




























VONT JAMAIS LOIN DANS VE TE COLLE MON PARA- 
LES BOIS DE SAPINS PLUIE SUR LA FIGURE 
DE FAÇON QUE TON NEZ 







DEVIENNE UNE CHOSE 
QUE TU NE PUISSESMÉ- 





LENDEMAIN 
MATIN ILS ARRI- 
VÉRENT EN 
VUE DE LA 
CABANE 









Mot 5 PERSONNE NY VOIT 
D'INCONVÉEMIGNT. JE HAS - 
SERAI ET JE SUIERAI. 


NOUS COMMENCERONS A°TRA- /L FAUT A4U55/ APPROVI - 

VALLER DÉS DEMANY. fYOUS SIONMNER LE GARDE- TAN - 

DE SOMMES PAS IC1 POUR GER EN VANDE ET LE POË 

NOUS CROISER LES BRAS. ET LE EN BÜCHES. QUI DE 

L YA OL BOLLOT A'POSER VOUS 5€ CHARGE DE ÇA A 
TOUS CES PIÈGES... 





JOUT CE QUE TU SAIS CHAS| | SUFFIT! CABAREZ 
SER,CE SONT LES AJCESET| | CHASSERA SU EN A 
LES POUX. TU ES /NCAPA - ENVIE. NOUS VER - 

BE DE TOUCHER Uy ËLÉ- RONS CE DONT IL EST 
PHAIYT À BOUT PORTANT. —— CAPABLE.. 


UL N'YA PAS 0° 


ÉLÉPHANTS 11. 












D'ABORD LE GARDE MANGER. | | FERMONS SOIGNEU- 
LA CHASSE EST MON SPORT ||SEMENT LA PORTE 
FAVORI MAIS JE N’A! JAMAIS 

EU LE TEMPS DE LE PRATIQUER 


V'LES VOILA PARTIS! À Mo! 
DE FOURNIR LE GARDE- 
MANGER ET LE COMBUSTIBLE 













à À 


DUcouP DOEILET JP 
DU FLAIR! 


Î 








ILY À AUTANT DE GIBIER ICI QUE 
D'INTELLIGENCE DANS LE CRANE 
D'ALLUME-GAZ. /L EST VRAI 
QU'EN ME VOYANT, /ILS DOIVENT 
SE DIRE: 






ELLE VA ÊTREN- 
NER MON TA- 
BLEAU DE CHASSE 
LE VENT M'EST 


‘"VOILA LIN GARS QUI A 
L'AIR DE SAVOIR SE SER- 
WIR D'UN FUSIL. GARONS 





a 





IL EST IMMORTEL, CE 
POILU-LA / JAMAIS POS- 
S/IBLE QUE TOUTES 
CES BALLES AIENT 
PASSÉ À CÔTÉ ! 


MON PETIT VIEUX, 
À NOUS DEUX ! 


bites, 


« x. 


——.— 


/L FAUT QUE JE 
TROUVE UN ENDROIT 
TRANQUILLE POUR À 

RÉCHARGER 





C'EST MOCHE! 


IL ME CHASSE EN 
TERRAIN DÉCOUVERT: 


RS 

























BEN MON VIEUX ! ÇA, 
C'EST UNE CHANCE : 
VE TOWIBE DANS Ur) 
RAVIY, JE NE ME TUE 
PAS ET J'ÉCHAPOÆE 
4° ÆE GROS MIBE - 
CLE BELLIQUEUX ! 


L'EMNUIL CEST QU FAUT 
SORTIR D'ICI JE SUIS CONCÉ 
SUR CETTE CORNICHE. l'AS 
CABAREZ NA JAMAIS ÊTÉ ||} 
A'COLRT D'INSPIRATION. , 


2 


















CE GROS /MBÉ - 
UE DOIT ÊTRE 

LARTI! JE TEN - 
7E MA CAANCE.. 






MÉÊRES DE MES RA - 
QUETTES 4' MA 
CARABINE 





Trs0 





CEST BIEN LE 
D'ABLE S) JE 
N'ACCROCHE 
PAS UNE 
BRANCHE DE\ XF 


/ 
. 


LE Su/5 FORMIDABLE! 
dE FAIS MOLCHE AU 
PRETUER COUP! 





EIRE LE pe 









SERAIT ENCORE 
DANS LES ENVURONS! 









OUR... COMMENT VA 
MADAME VOTRE fMÉ: 
RE 2... ET... ET. 

LES ENFANTS? 








AH At1/ CEST A' MIOURIR DE 


/ 
RE > [on NE DEVRAIT JA- 
É Mars LE LAISSER SEUL! 


L N EST PAS SEUL! 
L PARLE A' LI) AU- 
TRE AN/IMAL … 


LE 
en 
QUAUO 


(l 


EUX 
d'.v 


ÇA S APPELLE 
ARRIVER AU 












SACRÉ CORNICHON. VOUS À- 
VEZ MIS SIX BALLES DANS . 

SES BOIS. U N'YEST AS à dr he Er Da 
VUANÉRA BLE ! : 
GE MEN SUIS APEL* 
EU...JE TIRE 5IX FOIS, 
GE LE RATE... 


VAE BELLE PIÈCE IL PÊSE 
AU MOINS UNE TONNE ! 






















UN CORNMCHON SUR 
OPE CORNICHE..AH AH!/! 





LS Or JE RECONFIE 
LA CABANE... 






BONNE JOURNÉE ! vous AvONs poS£ 
75 PIÉGES A" RENARD. DEMANY MA - 
TIY. NOUS POSEROINS DES PIÉGES À' 
RAT-MUSQUÉ ‘AUX ENVIRONS... 













\, g/ 
WE & 
Ar. A: - 


COMME JE ME MÉFIE DE TES 
IMTIATIVES, J'ANTERAIS AV- 
ZANT QLE TU NET) PREN- 
DES PAS. SURTOUT NE 
CHASSE PLUS, SCIE DU 
BOIS, ÇA TE FERA D) l'U/S- 


+ Z--DX Z-bBImOzMmEMmr 





SICE N EST PAS MALHEUREUX ! 
(ES ME PRENNENT POUR UN GA- 
MUN.JE SUIS UN MÉCON IL. 





/ ’, . 
HUM.!CEST PROBGA - 
BLEMIENT UNE SCE 
DE'POCHE !! 






./L ME FAUT UNE TRAN- 
CHE DE LARO....…. 











ARRIÈRE SALE N'APPROCHE PAS / 
BÈTE !.... AR- LE DERNIER OURS 
Qu M1 A ATTAQUE 
EN À EU POUR 
QUINZE ANS DE DE. 
CENTE DE LIT! 


d'AI SU PLYS TARO QUE 
CERTANYS OURS, CEUX 
QUI NE TROUVENT PAS 
DE GÎTE POUR HIBER - 
PER, SE BALADENT £ty- 
CORE LI PETIT MOMENT 
AVANT DE SE BLOTTIR 
LANS LA PNEIGE. MAIS 













ALORS,VE ME DEfTAIY- 
CA/S D OÙ SORTAIT CE- 





CETTE GROSSE L FAUT QUE J'ATTEIGOMNE 
BRUTE À EU L'ARBRE CÙ ON A PETYDU 
LA BONE IDÉE| AT À LA VANDE DE L ÉLAN.JE 
DE ME RE - LUI EN) JETTERAI EX 
JOLRMNER. / E FOIS REP LL DÉBARRAS- 


SERA LE PLANCHER. 


VE VA/S TE DONNER DE QUOI 
TE REMPLIR LE TIROIR À’ 
BIFTEXS ! 


res rs mA 


= ‘an ne: 


ut 


SR 
ee ANT 


v = TR £ à 
d 
$ ses me 
RES LH 
SS = 2 = CR - 
DNS z 
S Se 


sv, 
a 


L'A ATTIRÉ 
11 





"ww, 
NAN 
OR 


SE 
sas 


SS 
à 


EN 


REGARDEZ 

PAS A'LA DÉ- 
PENSE …. 
ALUEZ-Y! 


" È COS 
NRA ASS NS 
AA 


AR 
SS 
À 


À 
1 
jl 
‘4 


EH 
Ai 


Et BEN MON VIEUX, LE TEMPS DALLER 
CHERCHER MA CARABINE ETJE TE FAIS UN 
SORT. TA WANDE REMPLACERA L'AUTRE. 


LUI, ASSONIER UN OURS! 

AH AH AH AH! JE VOU - 

DRAIS BIEN SAVOIR 
COMMENT. 


£ETEN VOLA' DÉJA' 
UN OUT POUR LE 
COMPTE ! 


NS 


ASS SES ANNNNNNSS SV 


Sven RS S 


SNS eee 


LÉ RSS 


ET VOICI LA RÉCOMPENSE | |QUELQUES INS- 
DU VAINQUEUR ! TANTS APRÈS, L 
T4 OURS 5'ENDOR- 

MAIT, REPU JUS- 
QU'AUX OREIL- 


\ 


TIENYS VOICI FELIX ET 
LES AUTRES, COMME 7 
LE TENTPS PASSE AH AH! MARRANT /L 


DORT CET OURS. L AVEZ- 
VOLS ASSOMME ? 


ZT [ EXACTEMENT 





ÇA C'EST UNE IDÉE GÉMALE 
DE FEU/X !MOUS FAIRE RES- 
TER DANS CE BLED PAR 
UN TEMPS PAREI { 
{ TOMBE DE LA 
MEIGE  FONOUE. 


5 ERA ET ——— er 
BRAVO! CnBares.'vonunA | ET EE 5) VOUS AVES FINI 


Œ Qui FALUAIT DIE | | (CRÈTE, E PITRERIES, JE 





















DE (A NEIGE FONOLE !.…. 1 VOUS PAPPEUE OÙ’ 
SAINS TO, NOUS NE L'AU- | ©, + Ve]. 4 YA OÙ GRAIN A' 
_ ARIONS JAPIAIS SU. 1, Ron  Ÿ LR 

= ; L 9) | 











PENDANT DEUX 
JOURS, LA VIE 
SE POURSUIVIT 
SUR CE RYTHME 
SANS IMPRE - 
vu MAIS LA 
NUIT DU 2€ 
AU 3fJOUR, 
DES COUPS 
FRAPPÈS A' 
LA PORTE CRE- 
VÉRENT LE 
LOURD Sji- 
LENCE.... 





LY GRAIN À PIOUDA 
COMBAN DE TETIP5 
AS-TU ENCORE C'IN- 
TENTION DE RES - 





ST a Le RES RENE EEES _ 
TROIS JOURS.| | MUSÉRE/QUEL ME METS PAS TANT DE 
LE TENIPS DE MÊTIER!! y |\GRAIN A'LA FOIS ! TON - 
eme mes || — ei DERRE ! JE NE MARCHE 
ARTIGES F25 A' L'ÉLECTRICITE. 


eh 









on 4 FRapp£! Eee |T on Le saura 


PSE 
per ss —_ D QUE VW TIEZ V A 
T{QUEST-CE F CPI 0 GRAS DES CHASSEURS À à VOUS AURAIS TIRE DESSUS. 

ÉGARES. AVEZ - 77 til 
VOUS UN FEU 


ET UN ENDROIT 






[QUE CEST ? y OUVERT. 37 


= 3 ga 


PATES 


‘ 








QU EST. CE QUE CEST? 
DES CHASSEURS OÙ 
TOUT UN CORPS D' 







AH AT JE VOUS PRÉSEN- 
JE DEUX COPANNS : CABA- 
REZ ET AUUITE-GAL. 


SAULUT!/ET TACHEZ 

DE NE PAS FAIRE 
DE BRUIT !J A1) EN- 
VE DE AOUPLLE/ : 










| NOUS SOMMES QUATRE. NOUS 
VENONS DE JACKSON LAKE. 
DOUS ALLIONS A'FORT-CHIMO 


PAR ALBERTA ; MAIS NOUS 
AVONS PERDU LA PISTE. 














ET PAR COIURER, 
MCUAS POFENEÀ) 
DIT PORPCF. 





ÇA, C'EST BOB 
MLE. TRISTE 
AL55/ SON FOIE 
(E TRAVAULE. 


MOI JE "1 APPELLE | A4 OÙ! MOI, 
FELIX. JE SU! LE SUIS HAS - 
SR SEUR . RAPH 
P'ALISTE., JE FA15 EBRUSEONS 
UN REPORTAGE SUR| Loue PE se 


LE CRAND MAD. SERVIS. 

























DACCORD! MAIS 
DOS CON/NA/3 - 
SONS FA LA RE 
GO. ÇA PEUT 
ARRIVER A° N° 
MIPORIE QU/, 
PAS VRAI ? 


VEMANT DE JACKSON 

CARE, VOUS MARCHIEZ 
DANS ONE DIRECTION 
OPPOSÉE A'CEUE LE 
FORT CHIMO. VOUS Al - 
LIEZ VERSULE SAINT- 
LAURENT. C'EST PRES - 
QUE INCROYABE. 








SALUT LES GARSIJE VAIS 

VOUS FAIRE UN PETIT CA - 
FE DE DERRIÈRE (ES FA- 

GOTS, IE TTE Z-VOUS AL 'A1- 
SE ET CHAUFFEL- VOUS. 
































JE VAIS TETTRE VOTRE 


ONE ATES NOUS PARTONS DEMAIN 
ET QUEST-CE QUE VOUS De RS RES 


AVEZ CHASSE PENOANT | | POUR FORT-CHIMO. NOUS 
LA 52/50N ? POURRIONS FAIR ROUTE 
CNSENIBLE. 
HEU.... TOUT! TOUT EH BIEN... CEST... 
CE QU/ PEUT ÊTRE … C'EST ONE EA- 
TVÉ A'COUPS DE CELLENTE IDE. 
EUSU ! 






VE M'A - 
LAS PAS 
&E MAN - 













EST-CE ON A PU 
VOIR ROUPILER OÙ) 
ou NON ° 


LE LenoEmain 
NOS AMIS QUIT- 
TÉRENT LA CABA- 
NE ET PRIRENT 
LA ROUTE DE 
FORT-CHIMO A- à 
VEC LEURS nou- À 
VEAUX COMPA- “kÿ/)) 
GNONS.ILS A- | à 
BATTIRENT SEPT : La / 
LIEUES DANS | mn" - 
LA BOUE DES DR | ji : 
PISTES. | / [L / 
eu - NN £ 
PR“... ce x 
mn ni y, A A s 






































POURQUO/ Ssuron cerre PrS.\\D15, 70 NE TROUvES PAS 

TE PELLE EST DEUX FOIS ||OÆ CES QUATRE, TYPES 
PLUS LONGUE ET PLUS BovEU-| |ONT UN DRÔE D'ART 
€ QUE CÉLLE DESCACINES, US ONNT EXACIEPIENT 
PARCE QU ELLE CLONE L AIR D AVOIR DÉJEU- 
A'LA RIVIÈRE ET QU'À DE AVEC DES _CA - 
PRÈS LES CHUTES ON MES DE RASO!N. 
ESSAYERA DE. TROUVER 
DES CANOËS. 


ET 





SUR TRENIE-CINQ KILOMÈTRES, ON N'EST 
PAS PARVENS A'LEUR ARRACHER TROIS 
MOTS ET QUAND JE DIS TROIS, J EXAGÉRE] 




























NOUS AVONS FAIT F5 KIIS. 
SI NOUS CAMPIONS ICI ? 
S HEIN F.... OUI... 
D'ACCORD … ICI... 


HALTE !ON CAMDE ICI/ON TROUVERA STE A4 DOME OÙ 70 
dur EnOROIT SEC DANS LES SAPItS. | |7,0F865/7 506 
{TA VA INE ME CAS 
5€ LAS LES PIEDS! 
(Ve ce PORTERA 











E VAIS JUSQU'A' 
A RIVIÈRE PREI- 
DRE DE L'EAU. 





J Bon DIEU! U EN EST TEUENIENT 
CONWINCL QUE JE VA/S LE 
CROIRE MOI- MÊME ! 7— 


C4 





C'EST UN COUP DE FUSL. | |TRE.CEST QUELQU un QÙI 
CEST FOU CE QUE TU TRE SUR LE 3RUYGEOIS! 

ES PÆERSPICACE ! w VOL/5 ÊTES FOU/QUEST-CE 

SUR QUI PEUT 7- Qu VOLS FAIT CROIRE ÇA ? 


RER LEBRUGEO!S? 





CA VIENT DE (A RIMÈRE! || Ce n EST Pas LEsrucE OS &” | 





VE SAIS CEQUE Æ DIS’) 













MY DES PAPHLO/NS 





TIRE COPAIN? 


LEBARUYGEO!IS EST TOMBE DANS 
(A FLOTTE ET U DOIT AVOIR OÙ 
PLONTB DANS L'ALE.FOUILLONS 


LA RMÉRE EN AVAL. 


AVEZ-VOUS TROUVÉ 
Hi QAMQUE CHOSE ? 


#, 





BOYEZ- LA, POUR L° 
ANROUR Dy GEL {! 


VOUS ÊTES TOUT PE. VOUS 
ME VOUS SENTEZ PAS BIEN P 


O7 VOLS AVEZ L'AIR D'A- 


DANS L'ESTONIAC.... POUR- 
QUAY N'ALLEZ-VOUS PAS 
VON, 5/ VOLS CROYEZ QU’ 
ON A TIRE SUR V- 











LEBRUGEOS |... 


LEBRUGEOIS? 













ET VOUS PA ME VOUS MOQUE. 
JE PAS ? POURAUOI NY ALLEZ: 


J'AI TROUVÉ DU SANG SUR | |LES MDIENS 5 Y CONVAISSENT EN 
LES ROCHERS ET SON SEAL | |TRACEET US UERAIENT LEUR MEL: 
ABANDONDE. LEUR ATU POUR LUI VOER SON FU- 


CEST . ce 
s MAIS L 1° S EST PASSE. UN MON 

A a RE e LA ATTAQUE PAR LUI 

LES ABOUTISSENT A'CA VOLER SES ARMES. 


RIVIÈRE ET CE SONTLES 


TOUTES LES RE- ’ 
!|[QuHYA DE MAR - 
CHERCHES FURENT RANT 4' CELA. 


VAINES..... LEBRU- pre ie sn 
GEOIS AMAIT COM- LUS. 
PARU. PEUT-ÈTRE 

Au FOND DE LA 

RIVIÈRE GLAUQUE 

ET FROIDE RESTAIT 

IL ACCROCHÉ À UN 

ROC Ou À UNE 

BRANCHE ? 


ho eo co jn— 





ALORS QU EST-CE QUE NOUS L EST MORT HEIN © 
FAISONS DEMAIN ? NOUS CON- z 
TINYONS A CHERCHEPALE BRU OUI, EST MORT. 
GENS THE DETE TE - 
JE CROIS QUE CEST SA) PAS 
INUTLE. D 'AULEUR. dE 
S CONTROE TES 
NERFS . 





QU EST-CE QUE VOUS 
VOL AÆZ- DRE ? 
D'ALIEURS, NOUS 
N'EN AVONS 295 
| LE 7EMPS. U NOUS 
FAUT ARRIVER 
AUX CHUTES A- 
VANT LA CRUE 
DE (A RIVÈKE. 






UE PRENDS (A GARDE. 
VOUS POUVEZ AUER 












DE A'TOUR DE RGIE ET JE 
CROIS QU À SERAIT PRUDENT 
QUE PERSONNE ME 5 ELOI— 
GANAT DU GROUPE y) | 




























…. ET VOUS (4 REMET- 

TRIEZ A'CAORESSE 
INDIQUÉE.. 
5, ÇA PEUT VOUS 
FAIRE PLAISIR . d: 


POURQUOI AURIEZ VOS Un 
ACCIDENT? NOUS ALLONS 
NOUS GARDCR AVEC SONY. 
JE SAS. MAIS ÉCOU- 
TEZ-MOI RAT DE ME- 
ME. 51... SCE MAL - 
HEUR M ARRINAIT VOUS 
PRENDRIEZ UNE LET- 
TRE QUE J'A1 COUSUÆE 
DANS (A DOUBLURE DE 
MA VES-2RQTE.. y 





DEMANDEZ, DETIANDEZ. 


EH BIEN, 51 J AVAIS 
À UN... UN ACCI- 

À DENT COMME LE- 
| BRUGES, J A, - 

À MERAIS QUE VUS 
FASSIES VE CHO- 
À SE POUR MOI 


Q: 44 


JE VOUDRAIS 
“| VOUS DEMAN- 


















ME SOUFFLEZ MOT DE 
CECI A" MES DEUX CO- 
PAINS. JE VEUX VQT: 


| LA FROUSSE REND 
Pl CE TYPE COMPLÉ- 
D JC /ZENT Gé! 















4'OVELE DIS-  YŸ ENVIRON SOIXANTE [1 - 
AM WIES-NOU. LOMÈTRES, S LES RELÉ - 
ph * RES SONT EXACTS. VOUS | !} 
nn sd ME ME CASSE A9S 


LES PÆÉDS lÆ LE 
M 2O27TERA APRÈS 
[É <4 WALTE LE UD . 





? 4 AY AUS NON IMBÉCLE ! 

OÙ ES-TU JE JE DE SU #, , 
SUIS QUE LAVE VS PAS HART, 
CEST 7T@. 


NE FA/S PAS 
L'IOI0OT HART. 
MAN!ON TE 

RENDRA TOUT! 





BON SANS.'onN 





QUE 5€ PASSE. TU P 
NOUS AVONS ENTEN: 
OÙ CRIER ET... 







HARTIIAN lvVOUS AVEZ EU 
DES HALUUCINATIONS. 


ONE MINUTE rION MEUX 
VE ME SUIS PAS ENCORE 
GATEU x LE RUSSE PARK: 
LAIT BAS MAIS JE L'A/ 


PARFAITESIENT ENTENO. 


NOUS N'EN SAVONS 
PAS PLUS QUE VOUS! 


ALORS, OITES-MOI AIR: 
QUOI POPOF APALOIT 
UN CERTAINY HARTIIAN 
EXACTESNIENT COMTE 

SA AVAIT IDENTIFIÉ L' 
OfIBRE QUE NOUS A- 
VONS APERÇUE 
SON FAÆURTRIER. 

















æ 
CUT 


7 et 
AFP 


nt ÉTÉ 





POURQUOI AUSSI P} ALLONS-NOUS 
PAS CHACUN DE NOTRE CÔTÉ? 


FÊUIX NE VEUT PAS LES 
LACHER. PRÉTEND TE - 
DUR UN SUJET DE RE - 

PORTAGE FORPIDABLE ! 


TOUT CE QU YA 
DE AVS MORT. 








UN COUP DE CA - 
TEAU EN PLEINE 
NUQUE ! ET 5€S 
ARMES SONT 4'CŸ- 
TE DE LU... l'AS... 







OITE5- DONC, VOUS DEUX ? J A1 L° 
MIORE SSION QUE VOUS VOUS PAY- 
EZ MATÈTE UN TYPE MORT OÙ 

CHOÉRA AURAIT l'EILEURE l'- 
NE QUE VOUS .VOUS ÊTES VERTS 
DE FROUSSE. VOUS SAVEZ QUIA 
IVE ŒBRUGENS ET LE RUSSE 

ET VOUS AVEZ PEUR D'Y LA 









ET VOUS L' AURIEZ MEME ENTENDU QU’ 
EST CE QUE ÇA PEUT VOUS FAIRE © 
VOUS NE POUVEZ PAS VOUS MÈLER 
DE VOS AFFAIRES, NON ? 


COMME VOUS VOUDREZ! 
FAITES-VOUS TOUS DES-. 

CENDRE 51 (A VOUS PLAIT. 
MOI JE 1'EN BATS L'ŒEL. 















LUN 
OIL 





REDESCENDAIENT VERS LA PISTE. SEULE UNE 
TJOMBE DISAIT QUE L'UN D'EUX AVAIT VECU.... 





S/ TU DIS UN MOT.JOE. 
UN SEUL ,JE TABATS! 


[11 $ 
C2 FD ET ia) 
à HAL 


€ RE 
NUtsSns 


aies: jai 
sine ta 
| à 


J' AJ ENVIE DE TROU- 
VER UN TROU DANS 
UN ROCHER ETDEN 
SORTIR QUAND JE 5€. 
RAI SÛR QUE CE T1- 
REUR FANTOME EST 
DE VELLESSE. 








l'oauvee TYPE! 
* |OLOI QU AIT FAIT, 
PAIX 4 50N ÂNME. 


MENIE 5 UL EST BON Cov- 
REUR, CE TUEUR NIVI5/ — 
BLE DE POURRA NOUS SU 
VRE. NOUS ENCADRERONS 
MRE AISQUE LA' POUR LE 
PROTËGER 





MAIS PARLE DONC, 
BON SANG‘ PARE ! 
NOUS POUVONS PEUT- 
ÊTRE QUELQUE CHO: 
SE POUR TOI! 


VOLS... VOLS PE 
POUVEZ RIEIY 


he 
PACE 


ja US 
LU] 





NOUS DEVONS ESSAY - 
ER DE SAUVER LE 
DERNIER DES QUATRE. 
45-JUY UNE IDÉE ? 


OÙ. H FAUT DES - 
CENDRE JUSQU À' 
«A RIVIEÉRE ETCONS- 

TRUIRE UN RADEAU. 





VÈRENT À LA RIVIÈRE …. 
SEUL LE CROASSEMENT 
DES CORBEAUX AVAIT TROU-R 
BLÉ LE SILENCE DES BOIS. | 
IL ÉTAIT TARD ET ON RE — 
MIT LA CONSTRUCTION DU 
RADEAU AU LENDEMAIN... 









DES PÉPITES DOR. VE LES 
91 TROUVÉES DANS LE SAC 
DU RUSSE. L'ASSASSINY 

AVAIT COMMENCE À LE FOUL: 
LER. LU A DU FUIR EN M° 
VE. 


L'AMÉRICAIN EST EN 5Sé- 
CURITÉ DANS SA TENTE. 


Ci. 


CES GARI-CA" BAROAIENT 
UN (OURD SECRET ET VOI- 
CI LA RAISON POUR L'AQUEL- 
dE US ME LPARUAIENT PAS. 











QU EST-CE 
QUE CEST” 











U 
N 
P 
E 
U 
P 
LL. 
LU 
S 
T 
A 
R 
D 





CEST UNE LETTRE ÉCRI - 
JE PAR JOE ROBINSON : 80" SANG! 
L L'AVAIT COUSUE DANS vVOLA' POUR- 


CA" L YA DE LOR, | | CABARET, PRENDS Ton 
TOUTES LES BOUCHES | |FuSL ET DESCENDS-LE’ 


SE FERMENT. 
ravres ces penrs De | |(02S SECONDE. JA 
O!/ ñ - 
MA TANTE ETAIENT EN Le Aa 
OR ET CA ME L'EM — 
PÊCHAIT PAS DE PAR- 
(ER DU MATIY AU SOIR. 


TE ET JE L'AI PRISE A: 
LORS QUE NOUS L'NY- 


MESSIEURS LH YA 
DANS CETTE TEN- 
TE UN HOMME COf1- 
PLICE D'UNE TEN- 
TATIVE DE MEUR- 
TRE. QU AUONS- 
NOUS FAIRE ? 





D ; CET HARTMAN EST 
Alec ‘a Pu lle fe Mon fier., /DIOT. POURQUOI NE 


Œ FOUT -CHMT... ya um Pnois, Le- M |PAS AUER À'FORTLHI 

Puyeoco, ML, Robrison d'or Qions Union - PE PRO 
Me un Colin MarËman qu Verneuil  éou- (44 - 
vai à jackson Lake un film Vis aihe fou | RO EEE 
DE prah jf me OO démon, Tous MON VRE A'LA TRACE 
VOu lu Lich fl .Ceel rot que TAC. : 
faklmaon ésl Tonk danf La Wifi 7na49 nous LU YA DES GENS 
mn ONOnd pad Aaiiousé 2on Cove. Nous nous dom LO7 AIMENT LES 
mao nn49 en Éoule prouhk faiñe enAcuale & VENGEANCES 
{lon à Fou -Chomer. Masrlènanl. on vient d''ag- 
sancun bouseois . Je quis Din qu'Honlman 











AINSI CETTE CANAU: 
LE DE JOE À RÉUSSI 
A FAIRE DES AVEUX 






L Y A UN PETIT MOMENT QUE JE 
VOUS ÉCOUTE. DE PAREILES CHO- 
5ES ME DOIVENT PAS ÊTRE DITES 51 
HAUT EUES NE DOIVENT MÊME 
PAS ÊTRE DITES OÙ TOUT. 


VOUS NE FEREZ RIEY 
DU TOUT.! 

















VOUS N'AVEZ 
PLUS RIEN A'DIRE: 


VOUS EN SAVEZ 
BEAUCEIP JROP. 


RÉFÉCHISSEZ AVANT DE 
NOUS DESCENDRE, ME! 
$/ VOUS FAITES ÇA, VOUS 
MN'AVEZ AUS AUCAYE 
CHANCE. 











HARTMAN P 
ARRETEZ ! 


ARRETEZ! JE NE SUIS 
PAS ARMÉE VOS NOUS 
BVEZ SRUVÉ (A VElJE 
PE WUS VEUX PAS 

DE MA! 





HE. 7 vas JS ÊTES ! Foy! 
QUE... 






JE VOUS 5 


ls v VLUS VALELZ JOUER 
A' CE ŒU-LAR'!/! 





BON DEU'L EST 
DESCENDY UN 
PEU VITE 1! 





JE VOUS ÉTONNE . HEIN! 
CEST A' «A CABANEQUE 
VAI EU L'IDÉE DE ME 
DÉBARRASSER DES 
TROIS AUTRES POUR A- 
VOIR LE FLO! A MOI SEUIL 





MAIS... MAIS... HARTMAN ? 


















VOUS SAVEZ METIE ÇA... 
OH, HARTMIAIY EST MORT ET 
VE NE VAIS PAS TARDER À 
L'ÊTRE AUSS!.. POUR DE 

BON CETTE FOIS... y AI LES 
REINS CASSES... ET 
CA FAIT MAL... 


OU LEBRUGENSMEBRUGEEO!S 
LU REVAIT D'UN CON TRAN- 

QUE  U WVRAITLES PO- 

CHES AEINES DOR.CE NE 5E- 
RA JAMAIS QU'UN REVE. 





TOUT S'ARRANGERIT 51 BIEN/LES AUTRES qui 
AVAIENT LA BOUCHE COUSUE A CAUSE DE HARTMAN, 
VOUS Qui DEVEZ CERTIFIER l'A lIORT.. UNE BE- 

LE PETITE MISE EN SCÊNE, HEIN 2... JE ME SUIS 

| ENTAULE LE DOIGT PUIS CACHE DANS LES SAPIYS.… 
UNE Fois MORT". JE ME RISQUAIS RIEN. PERSONNE 

DE ME SOUPÇONNAIT ET PLUS TARO, JE CHANGEAG 

DE NOM... ET J'AVAIS L'OR POUR... MOI. TOUT. 5... 


(EST MORT. 


e 


ET AINSI SE FER- 
MA LE CERCLE. 


Fin 


Al LE y 
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> UN RÉCIT DESSINÉ 

CAS CHAQ E SEMAINE 


F. 


AUVAIS. 
: LÉRRCe OU Cest? 
FÊLIX, ALLUME -GAZ ET Le 
‘CABAREZ ONT GAGTH ; s 
LES ÉTATS-UNIS PAR LA 
VOE FERRÉE.ILS 5 AR. 
RETENT A' CLEVELAND 
OU FÉLIX ESPÉRE ECRH 
RE UN REPORTAGE SUR 
UNE USINE DE MO- 


TEURS ATOMIQUES A 
PEINE INSTALLE A' L'HO- 
TEL FÉLIX APPREND 
QUE LA POLICE DE LA 
SECURITÉ D'ÉTAT SUR 
VEILLE L'USINE 
























HE! QU'EST-CE QUE 
TU AS SUR LE NEZ ? 


EH BIEN MON VIEUX TU AS LES TA- 
RIN DRÔLEMENT DÉCORÉ. UNE Al 
BERGINE SEMBLERAIT PÂAL£ À CÔTÉ. 


LA PAIX AVEC MON 
NEZ! R EST F£LIX? 


QUIT'A MISÇA LA? 










PERSONNE NE 
L'A MIS. ÇA À POUS- 
SÉ TOUT SEUL PEN” 
DANT LA NUIT. 














PART! CE MATIN AVANT QUE JE 
ME LÈVE.JE CRoIS QU'ILEST | |LE JOURNÉE HEIN ? 
ALLÉ À LA SÈCURITÉ D'ÉTAT... || 


TIENS!LE VOILA ! ] 
[7 


RAVISSANT£'Qqu AS 
APPRIS DE NEUF ? 





| 19x 


QUELQUE CHOSE D'INTÉR- 
RESSANT. IL--- OH !/INS- 
PECTEUR,QU ESF CE QUE TU 
BALADES SUR TON MNEZ°? 










AUX DERNIÈRES NOUVELLES, 
C'ÉTAIT UN BOUTON. 


PALPITANTES./L Y A UNE FUITE 
AUX USINES DE RICHMOND HILL ON 
A ARRÊTÉ HIER UN CERTAIN RO- 
SENDORF Qui S'EMBARQUAIT À 
NEW-YORK POUR L'EUROPE. IL POR: 
TAIT SUR LUI UNE PARTIE DÆ LA 
ORMULE DU NOUVEAU MOTEUR À 





LA BARSE!/ALORS, 
CES NOUVELLES ? 














J'AI UNE AUTORISATION DE 
L'INSPECTEUR GARDANER ,J£ 
VA/$ ALLER Y FAIRE UN 
1 VOUS VOUS OŒUPIEZ EN 
PEU DE BARETTA, VOUS ? 


NON. D'AILLEURS IL NE SAIT RIEN. 
/LA REÇU LA FORMULE PAR LA 
POSTE. C'EST UN MAILLON DE LA 
CHAINE D'Es PIONNAGE QUE NE 
CONNAIT PAS LE RESTE D& LA CHAÏ- 
£. LA POLICE CROIT QU'ELLE 
SÉTORGANISÉE ST DIRIGÉE PAR 
UN NOMMÉ BARETTA, UN AVEN - 
TURIER INTÆRNATIONAL ./L EST 
ARRIVÉ A CLEVELAND DEPUIS 
UN MOIS. LA COÏINCIDENCE EST 
CURIEUSS. 

















ÇA, C'EST ÇE QUE NOUS AL- 
LONS ESSAYER DE SAVOIR 
de 





MAIS OÙ, LA POLICE LE SUR- | | ALLONS JETER UN Cour D'| | LE x 
VELLLE. VOUS POUVEZ LE SUR- | | ofIL A CETTE USINE ee CHMOND EVA 
VSlLER AUSSI. /L PERCNE À É. HILL 
PITISSURG Ne.403. E É TO LAN 
ê ; 
Je VV: 


D'AcCcCoRo! di La 


L'INSPECTEUR GARDNER M'A 
PRÉVENU DE VOTRE VISITE: QUE 
PUIS FAIRE POUR VOUS : QUI EST EN RAPPORT 


C_7AVEZ-VOUS UNE 1DÉE | |p,RacT AVEC LES Forma ?)|l 


D£ LA FAÇON DONT 
Ë LA FORMULE EST SOR. 


OI-MÊME, LE DOCTEUR SCHATZ | |UNE Fois ÉTAOLIES PAR 
OUI LES ÉTABLIT LT LE PROFES-| |SCHATZ, Nous LES D/SCU- 
SEUR SIMON, NOTRE CHIMISTE .| ITONS À TRoIS PUIS JE 

E VOUS LE6 PRÉSENTERAI LES ENFERME DANS UN 

ANTÔT $! VOUS VOULEZ COFFRE-FORT SPÉCIAL. 
VOLONTIERS OÙ TENEZ- LE NAT 
VOUS LES FORMULES UNE | 
FOIS QU'ÉLLES SONT 

ETABLIES ? 









LES OUVRIERS $E DéSMABILLENT 
EN ENTRANT ET REVETENT UN VÉ- 
TÉMENT SPÉCIAL POUR TRAVAILLIR 
SOATANT, 6 PAGEENT EUR CET - 
E MACHINE Qui DÈTECTE SUR 
EUX LA PRÉSENCE D'UN MÉTAL 
QUELCONQUE. DE PLUS,ILS SONT 
SOIONEUSEMENT FOUILLÉS. 


NOUS DISPOSONS D'UN SERVICES DE 

SÉCURITÉ RENFORCÉ, LES BARBE- 

LÉS Qui &NTOURENT L'USINE SONT 
PARCOURS PA LAS COURANT À 
HAUTE TENSION. 






NOUS SOMMES, 
OUMIS AUX ME - 









NES FORMALITÉS. 
NOUS HAGITONS 
DANS L'USINE, 


T IMA/S QUANO NOUS 
N) ISORTONS, Nous 
SOMMES FOUIL- 
LÉS COMME LÆ£ 
VAL, 
SA 










MAIS NOUS SOMMES AU-DAS 
SUS DE Tous SOUPÇONS‘ 


OVI.MAIGRÉ TOUT,ET 5, JE COM - 
PRENDS BIEN, VOUS ,SCHATZ ET 


MOI, J'AURAIS PU LA RETIRER DU 
COFPRE, SCHATZ AURAIT PL LA 


REPRODUIRE, MAIS SIMON EST À 
CARTER. IL N'A PAS PU RECO- 
DIER LA FORMULE, pt ; 
PUIS LE MOMENT OÙ 5 £° 
LE RE Re A ÉCRITE, JUSQU'A" CELUI OÙ 
CoMPLIQUÉE 


SIMON AVEZ SEULS PU COMMU- 
IQUER LA FORMULE À L'EXTÉRIEUR. 


NON .SIMON EST A° 










QUE JE NE VOIE PAS 


SCHATZ ET SIMON. 
















ALLO ? PASS£EZ-MO L' 
INSPECTEUR GARDNEÆR. 


ETS! SCHATZ TROUVAIT UNE 
NOUVELLE FORMULE, PRÉVE- 








C'EST CLAIR MAIS NOUS 
NE POUVONS PAS LF PROC 
VER. D£EPUI/S QUE NOUS 
LES SURVEILLONS,ILS NE 
SONT PAS SORTIS DEL 

USINE UNE SEULE FOIS. 


N£ VOUS PAY£Z PAS MA TÈÂTE 
VE SUIS D'ACCORD AVEC 

Vous. SELLS LE DIRECT&UR 
ET SCHATZ ONT FU SORTIR 
LA FORMULE.CEST CLAIR. 


ALORS DÉTECTIVE, ON A AR- 
CIQÊTÉ LE COUPAGLE ? 














TALULS 
CAM ’ rm, 


DITES, GARDNER?£ENLEVEZ ÇA MARCHES 
FLICS ET LAISSEZ-Mor PRENDA ! 
LA PLANQUE À L5vRr PLACE £T| | ltE TÉLÉPHONE 
ÆNVOYEZ- MOI UNE PHOTO DE 

SCHATZ ET DE SIMON.VU? 





VOUS AVEZ 
UNE IDÉ£ D£R- 
RIÈRE LATÊTE? 


D'ACCORD! 





S1 C'EST TOUT CE QUE Tu| | CITE PITTS BUS. NOUS 
AS D'INTÉRAESSANT À ||AVONS Loué LIN CA- 

MÉ DIRE, Tu PEUX RAC-||MION.NOUS NOUS CA- 
CROCHER!OL ES TU? = 


C'EST TRÈS BIEN!CON-| | VA CHERCHER UNE 
















MOI, AVEC UN 
a NEZ PAREIL JE 
NE BOIRAIS PAS 


Quelques heures plus lard, devant 
usine dekichmonda ill... 
- 1 


TIRE 


ARMONS-NOUS DE PATIEN- IL MONTE DANS 
C£E ET ATTENDONS ENCORE 


SIMON SE REND DANS UN QUE DIABLE PEUT-IL 
RESTAURANT EN VOGUE ET | ||AVO/R A FAIRE SUR 


DÎNE. PUIS,IL REPREND LE | ||QOUTE DE PITTSQUR&? 
VOLANT ET SORT D£ LA 


VILLE. FÉLIX LE SUIT.... 





TIENS { Moi Auss) 
JE SUIS SUIVI! 








HÉ!REGARDE!IL YA LA QUEL- 
QU'UN QUI FAIT UN SACRÉ FEU! 


OUI, ÉÀ PLE LE CA- 
OUTCHOUC al 


N me 





bn peu plu s Laare..... 


ÇÀ, C'EST LIN MIRACLE ! 
COMMENT ÊTES-VOUS 1C/? 









Cependant,suvant La même 
roule, arrivall Un CAarucn. 


TU AS VUÇA?AHAH! 
COMME AU STAND ! 


SROUILLE-To!! C'EST 
LA BAGNOLE DE FÉLIX ! 


A/DEZ-mMoO!I À SOULÉ- 
VER LE VOLANT! JE 
SUIS CONNÇÉ: 


EN SUIVANT BARETTA!ILESTALLÉ| | Ains, C'EST A. 
À “'USINE.QUANDILA Vu QUE Tu | |RETTA Qui À 
SUIVAIS LE TYPE Qui EST PARTI LE| |Vouru ME DES- 
PREMIER, IL S'EST PLACÉ DER - CENDRE!EN A- 
RIÈRE To/. NOUS L'AVONS SUIVI 

À NOTRE TOUR ET NOUS VOILA : 


1 
AU POIL, PARCE- 


W'IL COMMENÇAIT 




















CONTINUEZ À SLIRVEILLER | |ALLO?PAS6EZ- 
LE DOMICILE DE BARSTTA| |MO! L'INSPEC- 
ET TÉLÉPHONSZ- MOI QUAND| |TEUR &GARD - 


NON,MAIS CE QUE 
E SAIS, C'EST QUE 
BARETTA DÉFEND 
TRÈS BIEN LE S£- 
Pl ICRET DE SES SOR- 
TIES MYSTÉRIEUSES,. 


FAISONS LE POINT. PRIMO, S/ 
SIMON EST LE COUPABLE, IL 
FAUT QU'IL AIT PU PRENDRE 
COPI& DE LA FORMULE,SE- 
CUNDO /L FAUT, POUR LA 





..L'AIT INSCRITE SUR SA 
PEAU PUISQUE TOUT LE 





Pendant ce temps, dans une nilla ||SCHATZ NE L'A PAS ENCO- 
déserte sur la route de Pittsburg. ||RE MISE AU POINT.JE vous 
L'A! DÉJÀ DIT, BARETTA. 
AINSI,vous N'AVEZ [ES 
PAS LA SUITE DE ] 
LA FORMULE ? 





NE VOUS OCCUPEZ PAS DE 
A! CEUX QUI VOUS SUR- 
VEILLENT, C'EST MON AF- 
FAIRE. FAITES VOTRE Bou. 
LOT, JE FERAI LE MIEN. 






BAR 











AVEC LA Ï|lAVEC LA 
FORMULE ? |[FORMULE.| |CL 





MERCI,ET 
V£ILLEZ À CE 


LE 


ETTA VIENT DE 


RENTRER.QUE 
FAUT-IL FAIRE ? 










IL ME FAIT RUDEMENT MAL 
ET QUE VAIS-JE FAIR& À L' 
USINE DEMAIN MATIN? 





ne $endil & 'usoine. 
oCihya de dAccluu, 
SAalÿ Cl lémon dacuiant 





Ain € 'Anoymal. eut 

Ség aim Convewallon &- 
vec 4 deéecleun. Cu -u 
mn 'avail hèn vomangas Po 
rh. Cafaus ,en c0t/and” 
d d'usine dur Aeute à-, 
pte y Êle enlu, 1encon - 


C Cnaumain malin, Caba- 


& formule , nas ne il E 


SURVEILLANCE 
ET ENVOIE-MOI 
Z CABAREZ. 
Z J'AI Du BOULOT 
2, POUR Lui, 


REAU DU DIRECTEVR.UNE DE CES PORTES 
EST PERCÉE D'UN ESPION. C'5ST PAR 





dE NE VOUS 4! LE PASSAIS. JE || ©. TRES BIEN 
VAMAIS Vu DANS || 5115 /INSPEC — ENCORE UNE FOIS 
L'USINE. JEUR DE... Ou TOUTES MES Ex - 
GOUVERNENIENT.|| CUSES C'ÉTAIT 
MA FAUTE 









TANT AS. JE VAIS CONSULTER vE COMMENCAIS 4° 
UN MÉDECIN A' FORCE DE 


7 PRENDRE RACINE. 
GONFLER LE NEZ FINIRA à C'EST A' VOUS, L Y A DEUX HEURES 
PAR M INQUIÈTER. Dr ON S/EUR . QUE J ATTENDS. 


MM... LA MAGNFIQUE 
TURGE SCENCE ! 


ELLE EST PEUT ÊTRE 

MAGNIFIQUE POUR VOUS 
MAIS POUR M4, ELLE 
EST EMBETANTE 
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DIE LOCK 


"“ 


DOS 





MIT... CEST SÉRIEUX CE LOU. PLACEZ- NON! LE CARTLAGE N' 
VE ME DEMANDE 51 LE CAR]I- VOULA' NE BOU - EST PAS ATTENNT.... 
LAGE N'EST PAS ATTEINT JE GET PLUS MAI5… MAIS POUR: 
VAIS EXANUNER CA AUX KAYONS X. QUOI VOS LUNETTES 


UV ESPÈRE QUE JE COr- SONT-ELLES COUVER- 
SERVERAI lION NEC. x TES DE CHIFFRES? 


DE CHIFFRES ENLEVEZ- COMPRENEE -VOUS CURIEUX ‘ Ory DIRAIT UNE 


FORMULE. ELLE OOI7 ÊTRE 
ÉCRITE SUR LE VERRE A: 
ts VEC Du NITRE DE PLOMB. 
d'AvVOLE QuE ||: EL ÇA APPARAIT AUX RAYONSX 
UE NE COM: ‘ ; 
PRENDS PAS 


LES ET REGARDEZ VOUS 


MAINTENANT 
MÊME. VOUS VERRE ” 





“or D'UN LED 
MLS NOUS SONIES 
TROMPÉS DE LUNET- 


TES. J'AI CELLES 0€ SC S 


per N xd 
4 > 4 
4 


VENE SAIS PAS COMMENT 
SIMON PREND LOPIE DE LA 
FORME, MAIS JE SAIS COr1- 
MENT UvlA SORT DE L'USINE! 
ET TOUT FA PARCE QU'L PUR: 
JE DES LUNETTES DONTLES 
VERRES SONT SETIBLABLES 
AUX AMIENS. ÉCOUTE FA! 





dE SUIS. SLR.IA ROUTE 
DE PITSOURE : 4° UNE 
STATION D ESSENCE. JE 
54/5 OÙ'PBARRETTA RkEN- 
CONTRE SION. VENEZ 
ME REJOINDRE: 


ELLE 
HÈEE 


APRÈS DES TOURS ET DES 
TOLRS, 15 ONT PRIS L4 
ROUTE DE PITTS BURC: 
AS SONT DANS VAE VL- 
4A, 4° $AHP1S D'I1. 


PRENONS LE 
CASIO ET 


ALLONS -Y ! 





| 





Calahe4 cphgus so à - 
Venluñhse D Fix... 

S NOUS PARVENONS A 
PINCER BARETTA QUAD 
L RENCONTRE SIMON, 
NOUS 4£S TEMONS TOUS: 


0 
PRÉPARE 
LESI MITRAILET- 


Eu TES , CABAREZ ! 
& / 


Le 


Æ 
æ 


a] 








Qu EST-CE qQuAY 
A!TU AS VU LE 


x? : , 
ee, < RQ nes 


VENE SAIS PAS. SUK- 
TOUT, FAIS ATTENTION 


A' CES LUNETTES ‘ 
CE SONT... 


Ù AV 
g . LS à } 
1e 

LL 


Gactques instant pi fl LL abahes 


tuvent on laxs à da salon d'nmc 











BARETTA EST SORIT VERS DEUX HEURES 

ET EST ALÉ A'LUSINE. SION À ALORS 

QUITE L'USINE ET LA VOITURE LE BA- 

RETTA À SUV 44 SIEMYE. MIO, J'AI 

SUIVI AVEC FION CANTON DONT LS ME 
SE MÉFIARMAPAS...- 


lenchau € Temps .d Vin éhuënf 


OUEST CE QUE C'EST QUE CET- 
TE HISTORE V OÙ EST LA FOK- 
MLE PV JE N'ANTE PAS ÇA! 


VE n'y COFIPRENDS 
RIEN ! 


IN: 


” 


(AU 





y AI BEAU EXPOSER LES 
VERRES N°14 LAFIPE A° 
KAYONS. RIEN N'APPA - 


ALERTE PATRON ! UN CAMION ABRITONS- NOUS 
VENT P& DEÉBOUCHER DANS DERRIÈRE LE CANHON. 
LE JARDIN . ET SAVE Z- VOUS QUI . 3 
LE Conourr ? LE TYPE QUE VOUS 


ÿ. ro! 
AH ISIFION, VE AVEZ DESCENOU FIER !.... 


À MATE PAS ÇA! 


VE SENTAIS SU U Xi 
LAIT } AVOIR UN 































FAIT RUDEMENT 
MALSAIN PAR KI‘ 





ATTENDEZ ‘ 
NOUS ALLONS 
JOUER AU BLINDË.) 






LES DEUX PBANDITS MORTS, LE PRO- 
FESSEUR SIMON N'OPPOSA AUCUNE 
RÉSISTANCE. LAMENÉ Er VILLE, 
FUT IMCARCÉRE. LE SOIR lIÈME,U 
PRSISA AUX AVEUX. LU PRÉCISA 

QUE 44 FORMULE AVAIT ÊTÉ FPHOTO- 
GRALDHIÉE PAR LUI PENDANT QU ON 
LA DISCUTAIT . GRÂCE A° UN APPA: 
REU l'INUSCUE DISSNNUALE DANS 
LE BOÎTIER DE SA lIONTRE-BRA- 
CELET. LL) DÉVELOPPAIT ET RECO- 
PIAIT IMMÉDIATEMENT LA FOR FU: 
LE SUR LE VERRE DE SES IUNET- 
JES. PUIS H DÉTRUISAIT LA PEL 
LICUE. MAIS LL DE VOULUT JA- 
MAIS DNOMIMER LA PLISSANCE À° 
LA 5S01DE DE LAQUELLE LH ÉTAIT. 










SA/S- T4 CE QUE TU A5 ËTÉ? 





LE CLiOU 
DE CETTE HISTOIKE. 
CA 





IT K Cine HS. Or 
; dE — a R. 
“ALBUMS 


UN RÉCIT DESSINÉE COMPLET: 


a À ZA CHAQUE SEMAINE 


ALLELE 


#5 
KA 


é 
XF 
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1 LP 


in A Lt 
RE — À REN 
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en NW 0 


ya 
Le : 
* Q SSQ ; 
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po A 
D LE e | " 
nr 2,2 Ce | Q) \ 
UN 
' Si 
w 1 | 


INDOQHINE FRANÇAISE FELIX 

VIENT D ARRIVER D AMERIQUE NC A ne , 
POUR SE DOCUMENTER SUR LES Ë- F RE F7 HRNET A1, A MON ANS L'ER- 
VÉNEMENTS NOOCHNOIS.FLAN — | ref the D'FARRIPXS En REUR QUE MOUS À - 
QUE DES INSÉRABLES ALLUME — F1 TX FF: Puis VONS COMMUSE, €” 
GAZ ET CABAREZ ,1 VEUT GA-| | 13974 4 À | PNR fl} EST DAMHETEI? V- 
GNER TONG TOÏ',IL APPREND LMP | ! F/HA 1 DE AUTO A' LA PA 
QUE, BIEN QUE LE TERRITOIRE Re c (fr: M L/ CE D'UNE 

Soir SOUS CONTROLE DES TROU- 1/7 ; Q 

PES DU VIETNAM ,LE 3 HOMMES 

Ou VIETMIN ONT RÈUSSI À FAI- 

RE SAUTER LA VOIE FERRÉE 

ET LA ROUTE HANOÏ'-TONS-TO, 

FELIX ACHETE ALORS UN CA- 

MION ET TENTE DE JOINDRE 

TONG-TO' PAR LES MARAIS... 





| ICES VÆELLES CAISSES SONT EXTRA- 

il lORDNVAIRES ELLES SENIBLENT VO - 

LO/R TOMBER EN RUINES A'CHA- 

QLE CAHOT ET APRÈS CINQUANTE 
HKLOMIÈTRES ON 5 A'ERÇOIT OÙ 


EUES ROUENT TOLJOURS. / 


ET AU TRAIN OÙ NOUS ALLONS, 
NOUS METTRONS TROIS JOURS 
A'UES FAURE. 
VE ME AEUX PAS 
ROLLER PUS VITE ! 
{lLi\LA ROUTE EST /1y- 
FECIE ETUE NE 
VO/S P9S A' DIX 
MÈTRES. 


MAesr.ce oue 4A || THÉORIQUEMENT 

LÀ RÉGION EST SOUS À OÙ. MAIS LS NE 
CONTROLE FRA/)- (}] PEUVENT EMPECHER 

| 7 | LES INFUTRATIONS. 


D /720OUAIT PLUS 
D OLE ÇALU0N PONT 
PRÉHISTORIQUE ! = 
VA TASSU - 
D FER Qu LU PEUT 
TEMIR LE COUP. 


A4ES TROUPES D'HO-CHI-FUN  ONT 


FAIT SAUTER LA VOIE FERRÉE DE 
YUNNAQN!ET SANS CE TARCOT C° 


EST A'PIEOS QUE NOUS AURIONS 


4 
L} 
DÜ ALLER A' TONG “TOI... 


A 


TRÈS PEU POUR MOI. 7: 
H YA 50 MUGMETRES EE TR 


es 


CE QUI VEUT DIRE QUE NOUS 


POUVONT TOMBER NEZ A'NEZ 
AVEC _LE VIETIIIY. 


DRELES CORRESPONDANTS 
LES JORNAUX MUTRES-N 

4 ONT JARITAIS ÊTÉ /NQUIÉ- 

SANG! 


JE 5... BON 


PTANT PIS J €S- 
SAIE. ON NE 
PEUT PAS RES- 
TER INDÉFINI - 

MENT /C1. 





CA, CEST 
COrIPLET. 


) … S'U YAUNE 
PROCHAINE POS. 


LE DORMIRIS QUE SE PASSE- 
TU PPOURQUOI LA ROITE 
EST ELLE SOS L'EAU ? 


LA ROUTE NEST PAS 
SOUS L'EAU, MON JOL! . 
CEST HOUS QU NE 
SOMMES PAUS SUR 


L N'YA PAS D'ESPOR 


| VS dE T'AVAIS mers, 
D'ATURELUEMENT, DE DÉGAGER 14 BAGNOLE. 


LYAaUN TRa A'L'] 2/7 D MET- 
ENDROIT EXACT en A] W 
ax ï ÿ ñ 


HE 


4 


LA | 


à ‘ té [ 
(Er l 


a 


a 


ÿ 
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. 
F 
4 
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ELLE SEST EN- 
FONCÉE DANS 


1 LA BOLE JUS - 


QU AUX  MOr- 





ALORS, 


RER 


PE 


( 


ANNE 2 TU VOS } 1 
VER ELQUE Û 
DES 
[] fl DE Je 
! 6e ah | 
(RE ÿ Une 
F4 A 7 
Le 


x 


EST SLR PAOTIS NOUS 
D'Y ARRIVERONS PAS À 
7 s 


RTNY TE 

js 

OLA 1 
de 


FAIT-ON ? 
LAN POKEËR ? OU BEI) 


LE SE MOYEN, 
C'EST DE TROUVER 


d'A APERÇU UN "7 
TOIT DANS LES 4 


l 
| 


A 


1er 
ü 


d'A COM UN TYPE QUI AVAIT 
INVENTÉ UN TRUC ÉPATANT POUR 
LES DETIOLR. C ÉTAIT DEUX BOCS 
DE BOIS. TU EN TENYAYS UNI DANS. 
CHAQUE FIAT. TU ATTENDONS QU 
Un MPOUSTIQUE PASSE ENTRE 


4 NE ro A . 


À |. 4'7#0/5 G QUATRE NAOMÈTRES 


DAI A' VOL D'OISEAL.RAMASSTEZ 
VOS AFFAIRES. NOUS Ÿ ALLONS. 
NOUE TRAVERSERONS LE MARAIS. 
ve ME CROIS PAS QUE MAS EN 
AYONS POUR AUS DE DEUX HEURES. 


, TT PIX à sd 
SN RER 
A HS Er, 
et 
HAINE 
[7 





son son sEnu-van \ AA AN yon! DIT RE 
n Sen HA HAN J'Y NI ' 5? C'EST CY TERRAIN PRY- 
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TTC GC 
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SS 
NE AE 
SEA 
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fu 9 A A AL f D der at MENT & ] Le d 
4 An À 7 De l 1 F se RL J > : | | LE) I & de 
LATE) À et RU GC 
De ATEN L 2,7 SES 
DL OEN EE 
: == = PTT AN 
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nr, 
\ WE HT sncnoï…ho! Pay FOUS TOMBONS DANS UE 
sl Ï À HoÏ TONG SAHB VÉRTABE EXPLOITATION . 
te (>: vf? LOÏ AANC: 
#1 1 D A) CA va./1 
A pi > VW NOUS INVITE À° 
VE D = MONTER DANS 
9. 4] SON TRANSATLAN- 
re PÀ TMQUE. L VA NOUS 


CONQURE A° 50!) 
MAÎTRE.. 


ON PRÉFÉRERAIT ÊTRE | | VOUS AVEZ CE MATÉRIEL NÉCES - 
ALLEURS, CROYEZ LE ! | |5AIRE Pour NOUS DEPANDER. CA 
MAIS 51ÇA VOUS INTË-| | PRENDRAIT VNVE HEURE. VOYEZ-VOS 
RESSE, NOTRE CAMION ,| | UNE OBVECTION A' MOUS AIDER 7 
FO - 
PR ee PT | CEST UT CE 


DEUX PIEDS DE BA. | Que vous voulez?) Vous POURREZ 


P COMME ÇA Vous 
D BALADEZ DAYS ÇA. 





ONAY! C'EST CŒEQUE VOUS 

ALLEZ FAIRE !JE VS Y | | CHANCE DE | QUELQUE PART 
ALLER MoI-MÊPRE AVEC Un SE PERDENT 
UN TRACTEUR … OÙUS LES VOURS … 


CA VA! VOUS SELREZ, SPIRITUEL UN 
AUTRE JOUR. VE N AIME PAS QU" 
ON FOURRE SON NEZ DANS. MES 


AFFAURES 7 hjp1S QUI VOUS 
PARLE DE FOURRER SON 







QU'ESFCE QUE TV UE CROIS QU'LS | |VE WE PRENDOS PAS DE 
PENSE D'EUX. Tony? ] DISENT LA vé- 
RITÉ.CE N'EST 
PAS UN TRUC POUR || AUX AUTORITÉS FRAN- 
S'NTRODUIRE ICI. ||ÇAISES. LU ME FAUT 
US SONT L'AIR PAS QU'UN PÉPIN VIEN- 
ME TOUT FLANQUER EN 





AUX TROUPES OÙ VETMIN À SEE, 4° quo! 

ET QUI, EN RÉALITÉ, ME SERT-EUE? 

SE BATIENT QUE POUR | 
PLLER. 










TS VOUS PE PASSEREL PAS. LE 
REMBLA) DE LA ROUTE SCT 
EFFONDRE SUR UNE LONGUEUR 
/00 PIEDS …. 





ALORS, BANDE DE 
SINGES. On N'OUVRE PIVS SUR SRE 
LA PORTE QUAND J'ARRNE? PR RÈRN | 


b Lt 4 
NT 
s NE 0) 


N 


<e_ M Cr 
! RDS = . 
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PES A ROULE DANS 
d | Prees. || 4€ MARAIS. 
| rc 






















QUEST-CE QUE VOUS FHEZ 
LA" A'REGRRDER TOMBER 
LA PLUIE, BANDE DE SINGES: 
IL FAUT RÉPARER ÇA TOUT' 
DE SUITE! 

MAIS SAME. 


C'EST WE VÉAI- 
TABE BOVE.. 





DES PLANCHES, DES B/00NS /, 
N'IMPORTE QUOI! 4 FAUT 


Le nl 
Po À 4/7 a 1 
Ês à en 


ut TA 
a 















/ HÉ,LARRY ? 
/\ écOurE! / 
/ 
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ta N] HAE 
| A/R 
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(TON ASSOCIÉ EST UN. 
PEU NERVEUX. MAIS J 
AI TOUT ARRANGE. VOUS 
DORMUREZ ICI. ET DE- 
MAIN, DÉS QUE LA RO- 
TE 5SERA/EI' ÉTAT NOUS 


PE FAIS PAS L'IDIOT. A'FORCE | | NOUS LE DECONSTANDERONS. 
DE VOULQR LES FAANQUER A" | |/U MANQUES DE TETE 

LA PORTE. Tu vas eéveuer | |U TOUT PETIT PEU, LARRY. 
LEUR MÉFIANCE.LA ROUTE NE 

SERA PAS RéPAaRÉE Avanr || ET QUAND JE SE} 


à RAI GULLOTINÉ, |: 
LA NUIT. LRISSE "LES 4 J'EN MANQUERA! |: 


TOUT 4° FAIT. 









COMMENCE A° 
AVOIR UNE EN- 
WE FOUE DE 
ME TROUVER 





C_Ÿ unoerreR co- 
OI LA MELLEURE (—) De are 


MEURE DU JOUR, PAS LA AUIT.LES 


BONNE NOUVELLE DOS d'Ééoo amis fC- 

Ü Les Gars'onrou.N PLAISIR 4" À |&enc océArA «0. 

a ARE NEA CE RS SCNTINELLES TIREN 
fadum . CG ot. ; 









7 ve re vais PAS 


 RÉVEULER TOUT LE MONDE. 
TANT DIS POUR LES SENTI - 


MELES.VE RISQUE LE COUP. 


1 À 214 


JU {li 
— Nil 
vi ji 


NUL! 
0 
44 


GS 


@ 
ns 
1" Janreresre. 












QU'Y A-T-UP ÇA ME VE VAIS ALLER TE 

vA PAS? TU TE CHERCHER DES 
JOURNES ET TU A |CAVERTURES 

re ReTQURrESs ! MA | Pour TE FAIRE 

TRANSPIRER. 0€- 

MAY CE SERA 


A'TRAINER - | 
Dans 14 por. VW V/ $ Y | | 
7E, VAI PRIS 

UN 80N AHUITE. 
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mn | 
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( Hi : 
° UE 
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| | ï 
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7 ju 
; Qiboitse 
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DES SACS.OU N'NT- 


PORTE QUOI QU! PUISSE À 
l LE JENMR AU CHAUD. À 





ESACE 0€ PETITE 
CANAUE!JE ME 
OOUTAIS QUE 7U 
METTRAIS TON NEZ 
DANS MES AF- 
FAIRE 5! 






TU ME T'IMAGINES PAS QUE J' n) CHERCHAIS DES 
ÉTAIS ATSEZ PORE POUR RES - CANERTIRES.. JE SAIS TU 
TER DANS MON LIT QUANO JE ME ef ja 5 ee. DT MAIS AE 
RATUE QUE TI EIRE SARD OÙ PAS HASARD, TU 
non! BIEN SÛR. EN SAIS TROP POUR... 


MAIS CEST UN 
HASARD !1.. 


CEST PAR HASARD: LARRT. 
dE CHERCHAIS DES COUVER. 
TURES! MAIS EN VOYANT 
CA, JR! COMPRIS POUR- 
QUOI VOUS 1 RIMTIEZ PAS 
LES ETRANGERS... 


















DES COUVERIV- 
RES! AH A! LAIS- 


6€ MOI RIGGER! 
.… ALLEZ 









ASPAS EN - 
CORE ASSET! 





MAIN... MAINTE. 


MANT Ty VAS ÊTRE 








| LE COUP MAL PORTÉ: 
NA FAIT Q ÉTOURDIR FÉLIX... 







SENTINELLE DEVANT 


ÇA PEUT SERVIR. 
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DEBOUT. RAMASSEZ 
05 MPPES ON 


FUE D'IC !!! 
Mur Le 1 
1 B2& 
AA 





QŒ SE PAS LE TEMPS DE Z SAIS PAS 
passe-ru? |] vous expciquér, mas| | £T OU DNS D' 
cuapue rmure ous ||"ULONF- | SORTONS D 
ABORO DU 


CANP.CEST ; QU 
DÉVA' TOUT UN ; : TA l 
«PROBLEME ! A2 100 NA 


LES PROJECTEURS! 
BAISSET- VOUS... 


fac vos À TA Co: 
) FIANCE NOUS À CON- 
TONNERRE! DUITS, IMBÈCLE ! 


VA, 
DÉMOLUR CE GROU- MONTEZ SUR 
PÆÆ ELECTROGÉNE. ce GULDOTER. 
MOUS AURONS AU DERRIÈRE VOUS! y 


MOINS LC 'OBSCURITÉ 


NOUS ALLONS SORTIR PAR LA 
ROUTE {US VONT JOURNER LA M- 
PRAILEUSE CONTRE NOUS. MAIS LD (RE LE CIEL 
DAVEC UN PEU DE GHANCE, QU'ON_ AIT SUFFT- 
NOUS pou. PAT A8 SAMMENT REM - 
BLAYER LE TROY. 





‘4 SUIVEZ : 1012 N 
LS von EUSE LES 
. LA ROUTE. 
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HU 
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En ZA ; Æ 
Dis d LEE 
es _—. rie | A - | _ 


NOUS SOMMES 
FRDUS / LES LA MITRAIL - 


LEUSE EST 
INTACTE. 
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MA PREMIÈRE BALLE,CE FUT HARRY 


QUI LA REÇUT. D AUTRES TOMBEÉ - 
RENT MAIS JE N'AVAIS PAS ASSEZ [AN OATERe" QUAND LA VOIE FERRÉE DE 7ONS-70/ 4 
, © SAUTÉ, DEUX TRAINS FURENT PILES, LE 230 ETLE RO 
DO UNE PITRALLEUSE POUR TEMR TOUT CES TRAINS AVAIENT CECI D'EXEPTIONINEL QU US É- 
ÇA EN RESPECT. J ALAIS ÊTRE DÉ- K TAIENT à æ lIRROHANDISES Du COMITE . 
, 9 DE AUX PAYS ASIATIQUES EN APPLICATION À] A 
BORDÉ ET CEST AUORS QUE 14 CHAN- ON MRRSHAL. CES lIARCHANDISES (SE L pee eo 
JOUR, rs \ PAR HASARO) JE LES A1 RETROUNÉES DANS CE HAN° 
sd NA. UNE, SECTION DE LA LÉ GARD DE LARR). J'AI SU ALORS QUE L'HISTOIRE 
GIOIY ÉTRANGÈRE FRANÇAISE QUI FA - DES RILIÉRES, CE N ÉTAIT QU UN CAMOUFLAGE ET QE 


L ( NOTRE LARRY SE LIVRAIT A'LA PIRATERIE .EN RE- 
TROULLAIT DANS LES MARAIS EN - D As HS PEN EEE 


TRA DANS LA DANSE ET (JE AUSSI Qu'un AVION EVACURIT LA CAlELOTE VERS 
DES VLLES DE LA CÔTE OÙ LA VENTE EST FACLE. 


ET NOUS EXPLIQUERRS- TU MAINTENANT 
[ n SUR EU! TU NOUS AS EMPÈCHÉS DE ROUPILLER? 


NOUS TARA DES CRIFFES ET CONTE L'EXPLOITATION DE LARRY EST, SITUÉE 
DU GRAND MÉCHANT LOUP EXACTEMNENT SUR LE Z£L! PARALLÈLE,  INTITULE- 
RAI CE REPORTAGE : PARALLÈLE LZ 
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€ SEIMICE CENTRAL DE LA POUCE DE LANG 
(ONE SuD)COMMUNIQUE #4 TOUTES LES, XI + 
CES CMUES ET MULITAUSES : JO WAUCOIN FT (NT 
LA GRENADNS LU TOUCGHT DAT LA POCHE ,KI 
NO MATASU DDT LA GIENOUILLE SE SONT € 
VADES Pu  PÉNITENCIER WAWKE A LIANCr. 
LS TENTERONT MPA IDE MEBLAGLEMIENT DAT 
TEIMNDRE LA CONSE Du NOïiŸL) AUX DERNIÈRES 
MOUVELLES, LS ONT ÊTE APEIÇUS DNS LE SG 





INUTLE DE ON: 
TINUERR À MIUS 
CHOTÎTEI DANS 
LES FAZIÈIES,LES 
GANT ELLES DOI- 
VENT ÊTRE FOUR 
RIES DE RÈOUPE"S. 
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TAEJON ATTENTION! CES HOMITUES SONT DE‘ 7 LA ROUTE 

. = € en La == ITR 
TUEURS. VU LES CEVÜREMENTS, ÉE 5 * >; Si 
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SToP ! JENTENDOS } Y'une COLONNE !! 
UN BRUIT DE . É ON Fi PLANQUE! 


|TRIÈME IL JR 4 


MOTEURS. 


UE ME PRÉFÈRE DANS MA | |ÇA PEUT PLUS DURERIE 
PEAU QUE DANS CELLe D' | [GARS/DANS LES RIZIÉ- 
un SOLDAT. ILS ONT L'air | [RES ON N'AVANCE PAS, 
COMPLÈTEMENT VIDÉS. ET SUR LES ROUTES ON 
RISQUE 12 BALLES DANS 
[7 LS REVIENNENT LA PEAU COMME RIEN. 
7 DU FRONT! IL NOUS FAUT DES vÉ- 


/ TEMENTS ET AU TROT! 






BEN DIT,LA PIOCHE! 
MAIS DES FRINGUES 
MILITAIRES. VOUS VOUS 
SOUVENEZ DE L'AVIS? 








PARFAIT! 
AVANT TOUT, 
PIQUONS UNE 


A J 
COMME DE MA DÉ- ue 


FUNTE BELLE- MÈRE. 
LE ©.G. COMMUNIQUE 
QUE TOUT CIVIL SUR- 
PRIS DANS LA ZONE 
Du FRONT S'EXPOSE 
A' ÊTRE FUSILLÉ 






SUT 18 rOU/E, dans Le PP 
frols Corréspondants deg 
re Que NOUS CONN4/SSONS DIE 


MAINTENANT, 
NOUS POUVONS 


É f) 
MARS. 
A) 
(? 
Re CI 


Ad 





a 
LA 
ss 
ts 
Sd 


( 





ÎLE Q.G.COMMUNIQUE A' TOUS LES‘ 
5 ELÉMENTS DE } LA 245 DIVISION : 
2 LES FORCES | CORÉENNES DU ; 
Z NORD... 
AA ALAIN) 


A' MON AVIS, CEST EN- 
CORE TROP PRÈS DU 
FRONT.QUAND ON NOUS 
AURA DÉPECHÉ UN OBUS 
SUR LE COIN DU CASSIS, 
EN SAURONS - NOUS 
PLUS SUR CE QUI SE 
PASSE ? 


OUVRE LA RA- 
DIO , CABAREZ. 


ALONS-NOUS? /DE L'INFORMATION 
JA DONNÉ ORDRE 
DE SE REPLIER SUR 










ÉA TR 








ONT FRANCHI LA RIVIÈRE HUM. 
LES ÉLÉMENTS DE LA GE DM - 
SION SE REPUERONT SUR TOUT 
LE FRONT. CHAQUE GROUPE NE 
DEVRA COMPIER QUE SUR LUI- 
MEME ET AGIR AU MIEUX DE 

SES INTÉRÉTS.... NOUS REPÉTONS... 


















TA TQIDEN.JE 
. (sv A: 
NU PUSAN. CA va 
KR PTE 
NE FAIRE . 


LS RS ES 8 
RER US 


/ 51 TU DONNES ENCORE NN È 
(en PAREIL COUP DE FREIN, 
JE DÉSCENDS ETC 


MSN CONTINUE A: 





QUAND vous -AU- 

REZ FINI, NOUS 

POURRONS COM]- 
MENCER. 


COMMENCER QUOI? 
ET POURQUOI ME PIS 
TU VOUS ?€T SI.PP 





ÇA TE PLAIRAIT DE 
MANGER. UN CHARGEUR 
DE MITRAILLETTE ? 










"DESCENDEZ \ FE 
BEAUTÉS ET El} MON VIEUX ? TU NET 
A0 TROT ! | à = €S JAMAIS 


{ AEGARDÉ ? 
nf 


. 








NATORELLEMENT 
A MON:CEST PAR TKOP 
M7 INDIGESTE ! Hi Hi! 
LA J AI L'ESTOMAC 
4 DELICAT... 


MERCI/CEST PLEIN DE VERMINE : 
UN COCHON N'EN VOUDRAIT PAS. 


TOI, AVEC UN 
PEU D'APPLCA- 
TION, JE VAIS 
FINIR PAR T' 

AVOIR DANS À 


NOUS ALLONS LA 
REMONTER !ET TACHEZ 
D'AVOIR L'AIR DE COR - 


FINISSONS-EN'! 
QUE VOULEZ- 
VOUS ? 


vOUS DEVRIEZ 
VOUS LAVER 
LES DENTS! 





SI VOUS AVEZ 
PEUR D'AVOIR 


MAINTENANT, NOUS 

NE RISQUONG PLUS 

DE TROUER NOS 
UNIFORMES ! 


PLANQUE 
TON ARTIL- 


RESPONDANTS DE GUERRE! 








vOS PAPIERS, VOS 
S ET VOTE 


ÇA BARDE 
PAR LA'! LES ROU- 
GES ARRIVENT! 


S1 W SAVAIS QUE | 
C'EST EXACTEMENT 
CE QUE NOUS 
VOULONS ! 













TOUT LE MONDE A A 
ORDRE DE SE RE: Rare 
PLIER SUR TAIDEN. TROU L 





UNE FOIS SUR LE 


LES UOURNALIS - 
TES SONT COMPLÉ - 
TEMENT CINGLÉS/!! 





VIL NOUS FAUT UNE BAGNO- 

LE EN VITESSE! TROIS FOR — 

ÇATS VIENNENT DE NOUS VOLER 
EEP HABITS ETPAPIERS, 


4. 






ESQUIVÉ LE 
COUP DE JUS - 
TESSE . 


TROIS FORÇATS, HEIN ? TRois WPES TOUT \ | Lie vous pemanDe 
AH AH {JE VAIS EN PAR - NU QUI RACONTENT à 
LER A' MA GRAND MÉRE, © < Lo QUI VOUS ÊTES PP 
QUI EST INSPECTEUR DE : 
POLICE EN PATAGONIE. ap” MOI.UE SUIS 
: UNE PETITE 
NYMPHE DES 








COMMENT POUVEZ-VOUS DIF- 
FÉRENCIER UN CIVIL TOUT 
NU D'UN MILITAIRE TOUT 
NU ?NOUS SOMMES LES 
CORE SPONDANTS ACCRÉDE 
TÉS SUR LE FRONT D'uN 
JOURNAL NEUTRE.TROIS 
FORÇATS ÉVADÉS NOUS 
ONT OBLIGÉS A' LEUR CÉ- 
DER NOS VÊTEMENTS. 
VvouS AVEZ DÙ LES REN- 
CONTRER SUR LA RAUTE. 


FORTES TETES, HEIN ? 


J'AI EN EFFET RENCON - 
€T CIVILS PAR DESSUS LE V 


TRÈS TROIS CORRESPON - 
DANTS QUI AVAIENT OÙ - 
BLIÉ LEURS TARTINES 
DANS UN TROU D'OBUS.. 






































r CE 50NT ŒURS NIPPES 
QU'EST-CE QUE VOUS 
ATIENDEZ POUR NOUS 
AIDER A" LES RAT- 
TRAPER? 


ECOUTEZ, LES ROUGES ARRI- 
VENT. JE NE VAIS PAS RIS- 
QUER LA PEAU DE MES HOM- 
MES POUR DÉBROUILLER VO: 
TRE HISTOIRE DE CINEMA, 
NOUS ÉCLAIRCIRONS CECI 
BIEN TRANQUILLEMENT A’ 
TAÏDEN. 








ET VOUS NOUS REMBOUR- 
SEREZ AUS5I LA BAGNO - 
LE, LES UNIFORMES, MA 

MACHINE A' ÉCRIRE, MON 
APPAREIL PHOTO ET J' 
EN PASSE. 












En effef. Un groupe de YaK-9 
fonce Sur La colonne... 





D DISPERSE Z 
LES VOITURES! 


AUSS] CHAR. 
SN GEE. dé 


e« € 





@/EN Voici UN DE Li\| P: -W si TU VoULAIS vi- 
EST UNE OCCA 
BRE -EMBARQUEZ !/| |S:oN UNIQUE DE |VRE DANS DU CO: 
«A |RATTRAPER NOS } TON, IL FALLAIT T” 


PETITS VOLEURS. NE POUEO MERE! 


# BON,BON! MAIS QUAND 

7 NOUS EN SERONS TOUS 
A MANGER LES PISSEN- 
LITS PAR LA RACINE! 





Pencént Ce lemps Zguel - 
ques k//OrTËfreS /4, 
La jeep c'e Kino MS/35u 
Gal pr15€ d' parle . par 
deux Avions ‘ NOrDIS/ES... 








LS SONT X 
INÉPUISABLES. 


Cp 


ESPÈCES DE 
DÉCHETS VOLANTS! 





SON CRANE S'EST BA- 
BAISE ETC e8T Le PA 

Û : PA: Va À PIEDS. 
RE-BRISE QUI A ÉTÉ NOUS SOMMES TKaN- 
LE PLUS SOLIDE. QUILLES. NOUS A- 


VONS DES PAPIERS, 


POUBELLES "s 
A HÉLICE!! LAISSE TOM- 
: BER. Tv GAS- 
DILLES TES MU- 
NITIONS. 





1] SOU Ur! gra 
Lis/rl Les CIS 






de B29 | CHACUN SON 
Al seurs… TOUR DE TRIN- 
sus 2 QUER.EN ROUTE: 








ON LES MET DES QUE 
CES DEUX CROTTÉS SE- 
RONT PARTIS. T'INQUIE - \ 
TE PAS ' ON ARRIVERA h. 

EN COREE DU NORD. re 













A COSCHIN PRÈS 
DES MINES DOR 
C'EST UN BON COIN 
POUR DES GARS 
COMME NOUS 





PendanT Ce lemps.. of: HE? 51 JE NA 
= F. ‘à PAS LA BERLUE.CE " 
D, = LÉ ! LA'-BAS AVEC LE 
Gur:nous En NT SONT LA DEUX DE À Rosie À Mantetre! ÇA 
RES ou 62) Men 15 ne Le 
» : “ - _- l , 
pt SE MÉFIERONT PAS. 









PASSE -MOI LE PÉTARO 
QUI EST DANS LE COIN. TOI, 
PRENDS LE VOLANT ALLUME-GAZ. 


CONTACT ! 





VOLA' CE QU'L FAUT POUR 
FAIRE TRESSAILLIR LES LEC- 
TEURS ! UN AMON EN DIFFICUL- 
TË UN PILOTE HÉROIQUE JE 
METTRAI ÇA EN MUSIQUE 
DEMAIN. QUOI DE NEUF ? 








J'AI MANGÉ DU KIMCHI, 
PLAT NATIONAL COREEN. 
C'EST DÉGOUTANT! DES 
CREVETTES ET DU CHOU 

EN POURRIS. POUAH! 












Felx ramena Ko /llosy + Hidden ,ou les forces amériidines se re: 
groupaient, Nos 705 arrus duienf refrouve Leurs Jours er oUn5 /4 


Jeen da rc lune d'ECTI/ 
Su Cetrus UT nm4175 Ole La po 


e cell re PHONE? 
ICE, 


uoue 1nlacf5, Mafu 
des Choses eu55eN jou en TEST 


da. Ms, quelques JOUrS plus lIT, ONE UN CHR ITUPEITÉ, 


prés dela vère ferrée € Ton à leon... 


AUJOURD'HUI, 
UN MITCHELL B25J 


A RÉUSSI UN ATIER - 
RISSAGE DE FOR IUNE 


SUR UN CHAMP... 


ÇA M'EVUITERA D'Y GOUTER. 
QUOI ENCORE ? 


DU NANAN/! KINO MATASU 
G'EST EMADE IL YA À PEI- 
NE UNE HEURE ON L'A- 
MAIT ENFERMEÉ DANS LA 
LAMPISERIE DE LA GA- 
RE. IL À ASSOMME DEUX 


MP AVEC UN FANAL PUIS 
S'EST TAILLE LE LONG DES 
VOIES ET À VOLE UNE LO 

SOUS PRESSION 





GNES NORDIS 


UNE SECONDE :….. SUR 
UN CHAMP PRÈS DU 
CAMP N°4.LE PILOTE 
BLESSÉ A RAMENE 
SON APPAREIL DANS 
LES LIGNES AMÉRI 
CAINES. SAUVANT 
AINSI LE RESTE 





PALPITANT! 


D'AUTANT PLUS QUE LA LOCO EST 
BLINDÉE ET QU'ELLE TRAINE UN 
TRAIN DE MUNITIONS. ON TRE DES- 
SUS, Mais TOUT DOUX, BECAUSE LES 
MUNITONS, PUIS ON PENSE A4! L'AI- 
GUILER SUR UNE VOIE DE GARA- 
GE. TROP TARD! LE GARS HINO À 


GAGIÉ LA VOÆ DE TAEJON. 61 


BIEN QU'IL FONCE VERS LES Li- 
TES AVEC 
400 TONNES 


RETARDS DER 
AI LUI : 




















ILSEST RUË SUR LE 
DERNIER WAGON.QUAND 
LE TRAIN A PRIS DE LA 
VITESSE, IL A VOULU 

SAUTER. MAIS IL ÉTAIT 
TROP TARD.IL EST... IL 
EST SANS ARME ET 
KINO À UN GROS COLT. 


PEUT-ÊTRE QUE LE 






JE FERAI UN PETIT ART- 
CLE ÉPATANT LA'- DES - 
Sj LA CENSURE 
LAISSE PASSER 


QU'EST-CE QUE 
Tu DIS? 7 
























IL PRENAIT DES 
PHOTOS PRÈS DE LA 
GARE.QUAND IL L'A 
VU FUIR, SON VIEIL 
INSTINCT DE POLI- 
_SEST RÉVEILLE. 


DAUTANT PLUS ÉPATANT 
QUE CABAREZ EST DESSUS. 





MAIS IL FAU. 
DRAIT QUE... 





MAIS IL FAUT 
COURIR. .… FAI- 
RE QUELQUE 

CHOSE … 





J'AI DÉJA PENSÉ À' TOUT.IL 
YA TROIS JOURS JAI FAÏT 
LA CONNAISSANCE DU MI- 
TRAILLEUR.NOUS SOMMES 
BONS COPAINS. IL PEUT T' 
AIDER. IL NOUS ATTEND 
PRÈS DE L'APPAREIL. IL 
YA ASSEZ D'ESSENCE POUR 
FAIRE 500 KILOMÈTRES 








HULLO, OLD AL: 








T'INQUIÈTE PAS! SA 
GRAND MÈRE DISAIT 
QU'EN LUI METTANT 

UNE HÊLICE ENTRE LES 


DENTS, IL TROUVAIT MOY-L À 
EN DE VOLER ///) 

7 cs / 

j fe f 216 gd 


VOUS POUVE 2 
M'AIDER 






ln 


/ 





Ok!READY ET 51 VOUS 
VOULEZ UN CONSEIL, FAI - 
TES LE TAXI JUSQU'AU 
BOUT DU CHAMP. CEST 
PLUS PRATICABLE (LA 





IL NE DOIT PAS AvoIR 
FAIT PLUS DE CENT KILOMÊTRES. 
POURREZ-VOUS DÉMOLIR LA CABI- 
NE SANS FAIRE SAUTER LE 


DILOTEZ- MOI AU DOI, 
ET JE PLACE UN OBUS |. 
| DE 75 EN PLEIN MILIEU! 


ATTENTION! JE VAIS 
PIQUER DANS LA 5€- 
CONDE COURBE !Vi- 


EN PLEIN À COTÉ,OÙ! En | [5 M@porrs saufent en chaine ef le 
PLEIN SUR LE PREMIER WA- fran ‘Sanwnit av nulieu d'un 


GON! ESPÈCE DE Hu races épouvanla ble... 
n A . ; 

















PAUVRE CABAREZ.. JE VOULAIS 
ARRÊTER LE TRAIN, ABATTRE k- 
NO,TENTER UN ATTERRISSAGE 
DE FORTUNE POUR T'EMPEÉCHER 
DE TOMBER DANS LES LIGNES 
NORDISTES,ET JE N'AI RÉUSSI 


QU'A T TUER... BRAVE VIEUX 
COPAIN D'AVENTURE 


Fris dans les remous de L'explosion d| |DAMN'IT AND DAMN'ITI 
frain de mvnifions, le 825 farque ||QUuEL RAMDAM! C'ÉTAIT AR 
wolernment, Felix pèse de Joures 5e5||POURTANT UN BEAU 
arces sur les Commandes pour rmain]|couP DE CANON!!! 
renir d'égildre oe /5ppafeil… | 


A VW L 
nr > ‘ 
| 

% OT L À 
. G ” an 
, NOUAP 
À 








Sons aCCrocs, Felix revient poser 
le 8.25 3 Tiden..… FRAPPE2 


| PAS: JE 









NO! PAS TANT QU'IL AVAITLES 
COMMANDES EN MAINS! 


EH BIEN... HEU.. VOILA': 
J'AAIS PARIÉ AVEC CET- 
TE VEILLE BRANCHE QUIL 
N'ARRETERAI PAS LE 

TRAIN SANS LE FAIRE 

SAUTER. MAIS POUR CE- 
LA, IL NOUS FALLAIT UN 
PILOTE. ET J A1 INVENTÉ 


/ YEHP! RATÉ 
MON COUP! TOUT 
A PÉTÉ EN 















Jeu. OLD 80Y? 
EST-CE QUE LE. } ,/ 
TRAIN A SAUTÉZ / VOUS NE LUI 

AVEZ PAS EX- 


Qui EST DEVE- PLIQUÉ , OLD 


NU FOU ICI? 





ALORS, J'A RISQUÉ mA \{NON: TU AS TE UN Hé ? THE BIGGEST MITRAILLEUR| [CRE MILLIARDS III 
DEAU ET JE ME SUIS GRAND BANDIT. Lt Kri-o TUME Dors J'EN AI POUR DIX 
CALE LE SANG POUR fermer G ANS A' MANGER CET- 
VOTRE SATISFACTION /, | [ons Con Gure!J'A1 perense ma | [TE INFECTION 1 JE 
PERSONNELLE ? 7 //[ [QUES TON SOLE MAIS J'AI DU CRE -| [VEUX RÉCUPÉRER 
POUR AVOIR EMPÉ- DIT DANS UN RESTAU- | |MON ARGENT. 
CHE UN TRAIN DE RANT INDIGÈNE .JE TE 
PAIE POUR 100 DOL - 


LARS DE KIMCHI , PLAT 


NATIONAL CORÉEN. 











PIERBCIOE ON A oL J PUY 
FCUAMNEE. = N° 14 e 7e 


-A LEUMS 











CHAQUE SEMAINE 


| 


FELIX, ALLUME -GAZ 


ET CABAREZ SONT =] 
ARRIVES À MASSE a A (, \i 
LE ET SE SONT INS- 40 Dur | 

TALLES À L'HÔ- PEN Er | 

TEL DE LA Ré- cmt À ouRAT | 

GENCE. CE MA- € JRIGALE QUCE | 


A LA QE 
TIN- LA‘ NouS y À CE MMEL 


TROUVONS FELIX 
INSTALLÉ DANS 


TE AS e. 2 Ÿ a ORT FL 

UN FAUTEUIL. IL é RE T— 10 PUR DAMNE À DE OU CON 

PREND SON PE- ne: 5° MERE OMS: 

TIT DÉJEUNER En PTEORLE TN MA 

LISANT LES JOUR LE CET EST ( 

NAUX DU MATIN... AUBE ie Et 
mot QUE © 
€ PAE FORtA 
BELLE 7, ca 





JE VAIS VOIR DU- 

RAND A' LA PRISON.J' 
Al OBTENU L'AUTORI! - 
SATION FOX HIER. 


ÿ 












EST INFERNALT TU Air 
VES A'MARSENULE TU CROIS 
UN BON ÿ QENFIN T0 VAS T'OFFRIR Ur 
REPORTAGE NS 


E BONNE TRANCHE DE RETUS 
LA MON VIEUX ! Ty vAS5 VON 
LAS OX MINUIES H MNOUS 
AURA TIROUVE CU BOY!®. 


RE 


Aa, 















ARRÈTEZ- MOI SI JE ME TROMPE. LL 
YA S/IX MOIS, LE CONS IAIRE GEORGE, 
L'INSPECTEUR POLGRIN, LE GHIMISTE-LÉ 
GAL BERENSKY ET VOUS-MÈME AVIEZ 

TRAVAULE TARD SUR UNE AFFAIRE 
DE TRAFIC DE DROGUES. POLGRIN 
INSISTA POUR QUE VOUS ALL/EZ 
PRENDRE LOUE CHOSE DE CHAUD 
CHEZ LU, AVANT DE VOUS COUCHES. 


ET CEST BIEN CE OUI M'EN- 
RAGE: ÊTRE GUILLOTINÉ A' 
LA PLACE OU AUTRE. !L 
PARAIT QUE CEST POUR CE- 
MAN. 
















AVOIR SOUFFERT TOUTE LA MUIT. 


La 
FA 


OU, MAIS CEST MOI QUON. À fUS 
DANS LE BAIN 50US PRÊTEXTE 
QUE JE M'ÉTAIS DISPUTÉ AVEC 

GEORGE QU VOLLAIT ME RÉVO- 
QUER ET QUE JAMAIS ACHET. 

DE LA /IORT AUX RATS QUEL — 
QUES JOURS AVANT. MA MAISON 


CEST ÇA L'ENNUI. VOUS 
ÊTES LE SEUL À' AVOIR 
un MOBILE. 










TOUS !POLGRIN À MIS LES TASSES 
ET LES VÉRRES.MI0 JAI SERV LE 
THÉ ET LE CAFÉ ET BERENSKY 
A DISTRIBUË LE LAITETLE SUCRE. 


N'IMPORTE LEQUEL DE 

VOUS TROIS À AJ D/55/- 
MULER UNE CAPSULE D’ 
ARSENIC DANS LE CREUX 
DE SA MAIN ET LA LA/5- 







SER TOMBER DANS LA 
455E DE GEORGE. 





dE MT APPELLE FELIX. JE SUIS JOURNA - 
LISTE. CEST MOI QUI VOUS A1 ÉCRIT À: 
À I VANT-MER PAR L'ENTREMUSE DE VOIR 
AVOCAT. NOUS 11 NTÉRESSEZ PARCE 
QUE VOUS N AVEZ CESSÈ D'AFFIRMER 
AVEC CONVICTION VOTRE INMOCEN — 
CE TOUT AU LONG DU  PAROCÉS.r 


JE SUIS INNOCENT. Ë 
dE N'AI PAS EMPOI- À 
SONNÉ GEORGE. 


LA 


GEORGE RAFFOLAIT DU THÉ. IL EN 4 8 
AVEC POLGRIN. BERENSKY ET MOI AVOYS 
BU Du CAFE DANS DES VERRES. UN 
QUART D'HEURE APRES, GEORGE ÉTAIT 
MALADE A'EN MOURIR. 


Qu SEST APPROCHE DES TASSE S: 


CE N EST PAS VRAI. dE N AI RIEN OÙ À 
L AUDIENCE PARCE QUE BEREN SKY EST 
UN BRAVE TYPE. MAIS LUI AUSS/ S'EST 
BAGARRÉ AVEC GEORGE. ET JE SUIS 


ESS 
NS 


KK 





UM 
x KR 










GEORGE ÉTAIT ENTIER ET INTKAN- 
SGEANT. ÀA' LA MOINDRE PÉCCA - 
QE, VOULAIT VOUS RÉVOEUER 
UN DUR. UE L'AI ENTENOY 5€ CE 
RELLER AVEC BERENSAY À' PRO- 
#05 D'UNE ERREUR QUI AVAIT 
COMMISE. U VOLLAIT AUSH LE 
RÉVOQUER. BERENSAY RÉPONDAI 
Qu'u ÉTAIT ESIPOISONNANT ET 
AU UN COUR, QUELQU'UN. LU FE- 
RAIT SON AFFAIRE. 


ET PUIS À' QUOI BON PARLER DE TOUT 
CA. DEMAIN, CE SERA FIN POUR 
MOI ET JOUT LE MONDE 5€ F1— 
CHERA PAS MAL DE JO DURAND: 


QUI DITÇA? JA CONWIE CANS 

L'IDÉE QUE VOUS VIVREZ 

ENCORE DEMAIN). 
A A7 


RIEN DE CE CÔTÉ, DU 
MOINS PAS À' MA CON - 
AISSANCE.. : 





















\] 
OÙ... EH... 






vouS DIRE © QUELQUE CHO- 
VOUS POUVEZ SE COMTE 





CA dE M 
OCCUPE DE 
VOU5. À° 

BlENT7OT. 


OBTENIR UN 








lonne TE LE-\JoU/'4 FAUT \ sas BLAGUE! 
MNANDE PAS LE, \ EMPEÈCHER || ET QUOI EN- 
sun, EE -| Son Exé- : 
OROLOGIQUE.. - 

25 vü DURAND? <UTON. 


LE SOLEIL | Æ 
EST CHAUD. J Er 






BOULOT! VOIC) 
COMMENT VOUS 
ALLEZ PROCÉDER. 














CEST UN TRUC QUE PERSONNE NA 
JAMAIS OSÉ FAIRE. JE NE MARCHE PAS. 


f QUAND ON NA BESOIN DE 


MON, Non ET NON! UE NE FA/S 
PAS ÇAlJE NE FAIS PAS ÇA! 


CEST POURTANT LE SEUL 
MOYEN. ÇA ME DONNERA 
QUELQUES JOURS DE RÉPIT 
POUR TIRER DURAND DU 
PETRIN OÙ ON LA FOURKÉ. 


Bonne lIÈRE ! 

US DISCUTENT LA’ 

DEDENG: 
_ 


CEST LES 
LOURNALISTES ! 
LS NOUS FAUT 

LES SUPPOK- 











RIEN,CEST ÀA' LU QU FAUT 
LE DEMANDER ! 


Sy : PL 


IN 














Oh TOI, LA FERMELJE NE TE DEMAN 
DE PAS LA COUMEUR DU Fo QUE 
TU FUME S.... L'ODEUR ME SUFFIT. 


U À PEUR . 


O4 LE JOUR OÙ ON REN- 
CONTRERA LE GRAND OR- 
CHESTRE PAUCARMONIQUE 
DES FROUSSAROS, CEST 
LU OUI BATTKA LA MESURE. 


LE ARRIVE A'LA GARE 
FAR LE TRAIN DE Ce H. 
VOUS LOLVEREZ UN CA 
MION. VOUS LA PRENDRE. 
EN SIGNANT LA DÉCHARGE 
LE N'UTPORTE QUEL NOPI. 
PUIS, VOUS VOUS ARRANGE- 

EZz POUR LA PLANQLER 
UNE  HUITAINE DE JOURS 

LE TEMPS PE 
ME RETOURNER 
MAUNTENANT, 
VE VAIS VOIR 
L'INSPECTEUR 
POLGRUIY. BON - 
DE CHANCE 
LES GARS. 





«us Ar /anl$ 





y 


ieau 





qu 









PCIRQUOI 
LEZ- VOUS 


ET PUIS, A' QUOI BON RAFRAI- 
CHR CETTE VIEILLE HISTOIRE. 
DEMAIN, DURAND SERA RAC — 
COURCI. CE SERA LE POINT FINAL, 


ET Si N ÉTAIT PAS GUILLO - 
TINÉ DEMAIN, REPRENDRIEZ 
VOUS L'ENQUETE AVEC M0/? 





plus fort, dans Le 
C7 C'éngpeceu/e Fe otyin.… 










VOU- 
ROY- 
VRIR CE DOSSIER: 


ET TO, LE JOUR OU UN DÉCRET DU 
PRÈFET DE POLICE ORDONME - 
RA A' TOUS LE€5 CINGLES DE 
SE COUCHER A S5IX HEURES, 
JU NE VERRAS PAS SOUVENT 
LA LUNE NE" SET LEVE LE VER. 


L EST T VRAIMENT TRO 


FROUS. SARD POUR ds ÇA 2) 
RE Ts 
© 


THEATRE 
NORMANDIE 
CE GO 










J'AI LI RES € SION (LS 
EST NOCENT. : 










SE SERAIT JAMAIS VU! 


DURAND 
VOLA' POURQUOI. 


/ VAIS ; BON DEV! 4 4 ACHETÉ 
DE L'ARSENIC,,  ETAIT .FU- 
RAX CONTRE GEORGE. QU EST- 
CE QUI VOLS FAUT DE PLUS ? 


VINGT ENQUÊTES 51 VOUS VOULEZ : 
245 GULLOTINÉ, HA HAÏ ÇA DE 






BON! ALORS JAI PEUR 
MEINPOUELLES SONT LES 

. TRUCTIONST, 
D 


LE TITI, RE? 


: Aus 
DR 
qua %, 
LV Ve 
à -2s 
{ 
7 











A ‘A PRE: EC- 
TURE DE } 


DLICE. 


te Fe. 
Te SE FE 
Qu 

+ il 





LA PREUVE DE SA CULPABILITÉ. 
NY NA PAS PROUVÉ OU L E- 
TA/T COUPABLE. ON LA CON — 
DAMNE SUR PRÉ DOMPTION Vou. 
AUSSI AURIEZ PU L'ÊTRE. 
Dt BERENSKY N! MOI N' 
AVONS FAIT ÇA. ALORS 
Qui? DURAND PARBLEU ! 





CE VOUS RAPPEL- 
LERAI ÇA POLGRI. 





HICALTAIUAT 































F4 , | ; ; ape - 
E Joës ve58 g heu. un Camion 9° LE TAURAIS PRÈ- || GIE (RE a COR 
AARE/C tes dé ga cu FLN. FÊRE avec ne PER Eos pour NE 9 OAREAr 

/ PA RE Sie CHTUET. QUE PUR AUX ! 
Mn FE — HOQUUE VERTE CL OYE 
BANGE ÀA'CANI VE AUX 


LS 2 


LE pit APUDVET AC 
Cés'/A CS 












Ben D: EYI NON: NOUS L’ 
OUBLIE. 


POUF VENONS CHERCHEZ + UNE 
GRANDE CAISSE RECTANGULA/FE. 


TENE ES! CELLE-LA: LA- BAS. 


AVEZ-VOUS LE 
BULLETIN ? 


HUM!UE VOUS LA 
DONNE TOUT DE ME 
ME. PERSONNE NT 
RaIr VOLER CE QU 
HL YA 44: DE DANS. 
PA5 VRAI HA HA ! 





Vengr arnules Plus JaAt , un 


TU Carmen 9 a hAË/uil 
son lnk à a gañc du PL.M 


CE NEST POUSSE UN 
PAS LEGER! LEON COUT | ON L'A TROUVÉ DANS LES rOU- 
mé 17) LES D'HECULANUM, MAIS CEST 
PAS TOUT ÇA. le FAUDRAIT 5A- 
VOIR OÙ ON VA* PLANQLUER 
LA CAMELOTE. 


sk È 





NOUS VENONS CHERCHER UNE 
GRANDE CAISSE RECTANGULA/- 
RE, VOICI UN ORDRE SIGNE OÙ 
OIRECTEUR DE LA PRISON ET 
LE TALON DY BULIET/. 


ON INSTANT. 


æ La 
L AR 47 


TL 















ÉCOUTEZ. L'EMPLOYE VIENT 
DE PARTIR UE LE REMIPLA" 
CE ET JE NY CONNAIS RIEN, 
L YAUNE GRANDE CAISSE 
ÉGAREE PARMI LES DÉ- 
CORS DU THÉÂTRE NOR — 

IANDIE, MAIS SANS NUMERO 
ÇA NE PEUT ÊTRE 


QUE ÇA. ON L'ErI- 
BARQUE:. 















4 














7 TU VEUX QUE 


MONSIEUR LE 
DIRECTEUR ? 
ARRÈTEZ !! 




















J'TE DISE PCETTE) 
MACUNE-LA EN 
À 1OURD SUR LA 


TINE DE PACOTH DOIT Y AVOIR EU CONFY- 
LE AU COUPERET S/ON AVEC LES BAGA - 
EN ŒAOUTECHOK. GES D'UN THÉÂTRE... 


Rs T'/apporrez LE 
AA RMUM ET LA 
K T CIGARETTE. 











pm pe FR PURE 
4 d { HOYEZ COURAGE, ux 
: : ù | MON AM, € ES 
RL PE à 
SN Re 
, “ là . 
















26,5. 
VE SAISIE 
VOUS ATTENDA/S 





















J'AI ENVOYÉ MES A/- 
DES AU THÉATRE. PAS 
DE TRACES DE GUL 
LOTINE. MA/5 EUX 
MENACENT DE NOUS 
FAIRE UN PROCÉS 

5 MOUS DE LEUR 
RENDONS PAS LA 
LEUR , PARCE QU'US 
DOIVENT  JÔVER 
LOUIS XIT CE 5O!R. 


NOUS AVONST TÉLÉPHONE 
4 LA GARE . LES EMPLOY- 
ÊS ONT ÊTE REMPLACÉS 
ET LEURS EXPLICATIONS 
SONT CONFUSES. ... /L 





TROUYEZ-EN UNE || HÉLAS MONSIEUR QUELLE AFFAIRE! UE VAIS ALLO, OUI.CEST MOI LE PRÈF. ET, 
AUTRE. VOUS ÊTES || y y'YA QU'UNE | | TÉLÉPHONER AU PRÉFET.. Quor PE ST NCROYABLE!ÇA NE 


VENU GEUILIOTINER]| | GOT E EN d'EN ENTENOCRAI r 


/L 7 mie FRANCE. 








: SE VOLE _PAS CONPIE DES CI 
CRGEIET LEGRET * “9 DEAUX OÙ UN HACHE-PERIU .…. 
re VOUS AVEZ CELLE DE LOU/S XUT. 
‘LA PLACE. VE VOIS! JE TÉLÉ: 
PHONE AU MANISTRE. 


/ 








ÉCOUTEZ-MON CHER VOUS ME 
CASSEZ LES PIEDS ACHETEZ EI 
UNE AUTRE DANS UN GRAND 
MAGASIN OU MOBILISEZ TOUTES 
vOS FORCES DE POLICE POUR 
RETROUVER CELLE-LA'. MAIS 

RESPECTEZ LE SORIMEL DE 
CEUX QU, DORMENT POUR LA 
FRANCE, 





DITES -DONE, PRÉFET?1UL EST CINQ 
HEURES Di MATIN ET. QUOI 7... 
CEST MADPI/SSIBLE. UN COMPLOT 
DES PARTISANS DE LOUIZ XXI... 



























LN 
ENT ON 
SA EL 


& lendemain vers 17 eukes. 


PAS Un MOT DANS LES 
JOURNAUX ! Ty PARLES LEUR 
DIGMITÉ > 7 
EST EN j- 

EU. 








Re 
MOIS N Or ! PREMIÈRE 
NOUVELLE! 


CUSTEMENT, 51 J'ÉTAIS CERTAIN 

QUE VOUS L AVEZ VOLÉF JE VOUS 
CONCERAIS USQU A'L'INFRA- 
GAUCHE. ETUE IOURNERAIS LA VIS 


D ACCORD. MAIS ET AT - 
TENDANT VOUS REPRENEZ 
L'ENQUÊTE AVEC MOI. 


AINSL BERENSKY 
VAIT UN MOBILE, 


ALLUME-GAZ ICI TOUT 
A MARCHE. MAIS NOUS 
SOMMES £EN PANNE 
A'4AMS DE MARSEK 
LE. JE TE TÉLÉPHONE 
O'UN BISTRO. NOUS 
ALLONS LA FLANQUER 
DANS LA FLOTTE. 


CURIEUX ? POURQUOI SUPPOSIE L - 
VOUS HIER. QUE. DURANO NE 
SERAIT PAS GULLOTINÉ 


LE NA/ PAS DIT QUE JE LE 

SUPPOSAIS, JAI DIT: SI DU: 

RAND N'ÉTAIT PAS GU/LLONNÉ. 
e RÉCENT SEE 





POUR REPRENDRE UNE ENQUETE 
UL FAUT DES FLÉMENTS NOUVEAUX. 
JEN AI BERENSKY ÉTAIT 
EN MAUVAIS CONTACT AVEC 
GEORGE. CEST DURAND OUI 

ME L'A DIT. 


ET EN SA QUALITÉ 
DE CHIWUSTE, /L A 
VA/T TOUTE FAC - 
LITE POUR 5€ PRO: 
CURER DE L'ARSENIC. 


VE VA!S M OCCUPER DE ÇA | 
MOI- MEME . NE VOUS 17 
QUIËTEZ PAS. JE VOUS 
VERRAI DEMAIN, 


es 


MAINTENANT JE VAIS 
ESSAYER D'ATIRAPER 
POLGRIN AU RESTAU: 














ME JOUEZ PAS SUR LES MOTS. VOUS 
DAUREZ LAS PAR HASARD AIDÉ 
LA “VEUVE” 4° 5E TROITER, NON? 
MOI COMMENT OSEZ-VOUS 
DRE ÇA ?C'E9ST TRÈS GRA- 
VE VOUS SAVEZ F... 












SORTONS. NOUS PARLERONS DE 
ÇA DEWORS — 
sie VA 


D'ACCORD! ) 
ÿ 











BON! Et BIEN MOI J A! 
EMVE DALUER JETER UN 
COUP D OEIL AU DOUCHE 
DE FEU LE COMMISSAIRE 
GEORGE. 

























CEST PAS TROP TÔT/ NOUS 
ALLONS QUITTER CE CHEMIN 
DE TRAVERSE ET REMION- 
TER LA ROUIE JV35OU AU 

PROCHAIN VIRAGE..... JAI 
REPÈRE Un CAN AU POIL 
POUR BAANCER LA CA/5- 






US ONT DÙ PRENDRE PO- 
SITION QUAND NUS ÉTIONS 
DANS LE CHEPUN DE TRAVERSE. 


CEST UN REMÉDE  PRÉCO- 
MSÉ PAR LE DOCTEUR GUIL- 
LOT/IY SOUS LA TERREUR 





SE DANS LA PER. s- 


UE ET ON POURRAIT Y 5A-_ 
D <ANCER LE CAMON EN ME- 
ME JEMPS. ON /RA PLUS V1- 





BON SANG! 
LES COGPNESU! 


CAMION. 


1 


Re. VERRE 
Que Tkanspor-\ mp" vous NE 
TE Z- VOUS LA'- DE VMNERIEZ 
DEDANS ? JAMAIS. 


7 » / f 
à el { — É 
EN 
à ii CE A { A, 


VOUS ENTENDEZ. 
VOUS AUTRES LEE ; 











LA FERME! VOUS AUTRES QU'Y A-T- 
LU DE COMQUE DANS OUT ÇA”? 

NOUS VENONS PROBABLEMENT DE 
LAISSER PASSER LA GUHLOTIDE 
FAUT TÉLÉPHONER  IMMIMNIÉDIAIE- 
MENT A'LA PRIOBILE QUE ÇA SAUIE 


AU FAIT. COMMENT 5€ 
FAIT-U PUS EN AQIENT 
lARLÉ LES JOJRNAUX 
NENONT SOUFFLE 
MOTU «à? 










ALORS. 4 APPARTEMENT 

OÙ COMMISSAIRE GEOR- 

GE AËÊTÉ kELOUE ©? 
où! VOUS SAVEZ LES 
LOGEMENTS SONT RARE 















MAINTENANT St VOUS VOu- RS x VE 
LEZ JETER UN COUP D'OEL ; se CENT UY 
SUR SES AFFAIRES. VOUS ar: rl | M sacre co - 


POUVEZ .U NYARIEN OUI à à. es | A | LECTICNNEUR 

VALLE LA PEINE D ÊTRE s “ || ; 

EMPORTE. NOUS LES” A- 
lVOWS RANGÉES DANS U- 
NE MANSARDE EN ATEN — 
l'AANT QUE QUELQU UN VEN 
auosy) EEE 













\ 










CORTE 














LAFRURE DONROSIO? CEST HÉMHÉLON À H'ENCOTE CE | 
C£LLA SUR LAQUELLE GEORGE OO. JE LS VOUS 


DARRAGLE DES 








JRAVAA LAIT AVEC POLGKIN 
BERENDAY ET DURAND 


EN =, » 5 Ro dif À à 
LD AE UN REÇU. 






TIENS !! VOUDRE Z . 











DONADSIO ESTUN TA 
FIXANT CON Qui I - 
PORIE DE LA COCA/NÉ. 
U LA DISSU LE DANS 
DES 795SES EN POLE 
LAINE DE CHINE » SOUS 
Un OOUBLE FOND EN 
PLASTIC  COLLO/DAL 
OU MITE À MERVEL- 
LE LA PORCELAINE , 


ST 


SOMME TOUTE LE 
DOSSIER OFFICIEL 
CORRESPOND EXAC- \ 
TEMENT AU DOSSIER 
PRNÉ DE GEORGE. {- 


MAIS CHAQUE FOIS| | L AFFAIRE ESTCLAS - 
QU UNE RAFITE ET | |5EE SANS SUITE  A- 
ORGAMSÉE, UN MYS\|PRES LA MIORT DU COM 
VERIEUX INDINVMINDU IGSAIRE GEORGE. 
Qu SEMBLE ÊTRE ES 
PARFAITEMENT Al 5 ÿ 











COURANT DES AGIS- 

SEMENTS DE LA PO- 

LICE LE PREVIENT. 

ŒNROS5IO NA uA- 

MAIS ÊTE APPRE - 
HENDE 





















CITE S-MO, QU) À CLASSÉ Qi A ARRACLÉ LES AUO'PERENSKY JE M APPELLE FELIX. VE TRA - 
L'AFFAIRE DON ROSIO ? FEUILLES POURQUOI? JE VA/LLE AVEC POLGRIN SUR L'AFFAIRE DURAN 
’ COMMENCE A'ME FAIRE UNE | |VAIMERAIS FAIRE VOTRE CONNAISSANCE. PO 
L'INSPECTEUR POLGRIN. E TITE IDÉE LA:DESSUS . À | VEZ-VOUS PASSER CHEZ MOI DEMTAIN PIATINS 









on nl CEST LUI OUI A CONTI - HOTEL RÉGENCE.... DACCORD... MERCI. y 
LA MORT DE GEORGE. M Il G 
Cr 


U 


HYC | 
TE ] 














hs 
y £ 


bu = 





VII Ü y: 
“ Æ 
BL 3 le d Ÿ 






À 
#4°E Un 
4 KUUASS A 


HUE u at” 
2 5 + MYTŸE 





LU NEST PAS LA‘? VOu-| | & un PEbL Phavou myoléveux . ( 


LE Z- VOUS Lu LIRE 
QUE FELIX L'ATTEND A 
ŒMAIN A L'HÔTEL à 2 
Q XP+, 10 
\ EX » S M #s L 
£ AU NT 


RÉGENCE. MERCI 
VAURETT 


Se AU 4 ju 



















— . A 1/f 
IV Zu W”, 





NOUS AVONS FAIT LA NAVETTE 

SUR LES TROIS KLOMIÈTRES QUI 
SÉPARENT LE BARRAGE OÙ LS 
SONT PASSÉS DE CELU-C. RIEN. 


@ Sonr-.L5 A10R5 ? D UN 
CÔTÉ CEST LE ROCHER ET 
DE L'AUTRE LA MER 


5) JE N'AVAIS PAS EU L' 
IDEE GÉMIALE DE DESCE NN: 
DRE SUR LA PLAGE PAR 
CETTE RAMPE ET O'Efry: 
TRER DANS CETIE GROT- 
TE, NOUS SERIONS PRIS 
A'L HEURE QU'U EST... 
DE QUOI TE PLAINS -TU° 


DE O00O/ JE 


NOUS 50 - 
MES JOLI5 !/ 


ME PLA/NS? 





dE ME PLAINS QUE JEN A! 
MARRE!QUE DEHORS LE 50 
LE BRULE QUE LES 0O!- 
SEQUXx CHANTENT ET EVE 
DEMAIN JE SERA! SANS DO: 
TE EN TOLE. TIENS' PASSE - 
MO LA SARESE. 14 lIOUS TA - 
GE ET TON CHAPEAU! VE 

V4/5 TROUVER UN TELÉ-- 
PHONE ET DIRE A' FELIX 

MA PEN DE" PENSER. 





DES RAISONS/ En VOCI/CEST 
VOUS où SERVIEZ D'INDICA- 
TEUR AU TRAFICANT DONROSIO. 
GEORGE L'AVAIT DÉCOUVERT ET 
EN SAVAIT ASSEZ POUR VOUS 
FAIRE COLLER DIX ANS DE TRA 
VAUX FORCÉS.J 41 TROUVÉ HEZ 
LUI LE DOSSIER OÙ L AVAIT 
CONSIGNE VOTRE RÔLE DANS 
AFFAIRE. 
VOUS BLUFFEZ Vous NE 
POANVIEZ LE TROUVER 


PARCE QUE. 


LES POULETS SERONT MA- 
LINS S'LS ME RECONNAISSENT. 


UNE SECONDE. A' MON AV/S , LA 
7055E DE GEORGE A ÊTÉ TU 
QUÉE. L'ARSENE 5 Y TROUVAIT 
DISSIMUE SOUS UNE COUCHE DE 
PLASTIC COLLOÏDAL Qui A FON- 
DU A4' LA CAAIEUR PO THÉ. 





PARCE QUE QUOI... AUEZ-Y! DITES LE! 
PARCE QUE VOUS AVEC ARRACHÉ LES 
PAGES, VOUS VOUS ÊTES COUPE MON VIEUX! 









TOUT DOUX ALLUM 
BETA abs 
ESTEZ 

DANS CETTE GROTIE] | LE YETE 
ET DEMAIN FATIN À | nsa 

RAMENEZ LA d 

CA4/SSE A' LA 


FA/IS CE 









OR,CEST VOUS, POLGRIIY QUI AVE Z 
MSISTÉ POUR QUE GEORGE MENNE 
BORE CHEZ VOUS. CEST VOUS QUI A 
VEZ PLACÉ LES TASSES ET CEST 

VOUS Ou, AVEZ TRUQUÉ CELLE DE 


POURQUOI VOUS DIVAGÆZ 
VE N'AVAIS AUCUNE RAISON! 

















DE DOMROS/O. OÙ) GEORGE L'AVAIT CÉ- 
COUVERT. JE L A1 APPRIS EN TOMBANT 
PAR HASARO SUR SON DOSSIER PER- 
SONNEL. LH ATTENDAIT D'AVOIR TOUTES 
LES PREUVES EN MAIN POUR ME CON 
CER. GECRGE ÉTAIT IMORRUPTIBLE. 1 
DLUAIT MOURIR. LE TRUC QUE DONRO- 
SO EMPLOYQIT POUR FRAUDER 54 
CAMELOTE ME SEPTBLA TOUT NO! - 
MW. JE NE VOUAIS COUR! AUCUN 
RQUE.LE TRYQUEI Ÿ- 
PE TASSE, YŸ FIS UNE 
MARQUE ET ATTENOIS 
L OCCASION. ELLE VINT 
LE SOIR OÙ NOUS A4 - 
VONS REV L'EMQUE 
TE TRES 7ARO 
DANS LA NUIT. 





BERENSK) ET DURAND VENANT BOI- 
RE CHEZ MO, J AVAIS LA POSS/B!L1- 
TÉ, AVEC UN PEU D HABLETÉ, DE 
FAIRE PORTER LES SOUPFONS 
SUR LUN D'EUX. 


VOUS ÊTES UNE CA - 
MAULE ,; POLGRIN. 








57 VOUS VOLLEZ - MAINTENANT RÉSTON S EN 
A’ J'a/ FAIT PASSER DONROS/O ET SA 


CUNE PREUVE ET, DEVANT UN JURY. CE 
SERA MA PAROLE CONTRE LA VOTRE . 


DANS CE VASE, L Y À UN PYCRO. 
ET DANS LA PIÈCE VOSINE UN 
DISQUE QUI A ENREGISTRÉE F1 
DÉLELLENT VOS PAROLES. 


ESPÈCE DE SALE 
PETITE... 


DU CALME ! UN COUPOE 
TÉLEPHONE À DONNER 

ETNOUS FUONS CHES LE 
CONMPIUSSAIRE PRINCIPAL 





















VE VAS FÉLICITE POUR LE BRI04- 
VEC LEQUEL MOUS AVEZ FAIT ÉCLA- 
TER LA VÉRITÉ .TRÈS TRES BIEN. 


MAINTENANT... HUIT. 2 
RESTE A' RÉGLER ETIE 
HISTOIRE DE 


LA GONE!) mars. vorons. 
QUELLE GUN J LEuLE put À 
ÊTÉ vOLéE! 


EMPRUYIANT LA VA/: 
IVRE DE POLGRIN, 
ALLO... LA SÙ- FELIX CONDUISIT 


.…. 1 
RETES ICI L'INSPECTEUR | \CELUI-CI A'LA PO- 
POLGRIN. FAITES LEVER | WE ADKIAIRE 
/IMMÉDOIATESENT TOUS 

LES BARRAGES DE 
GENDARMERIE SÛR LES 


LOTNE 


SON ENTRÉE DANS 
1 |LES BUREAUX DU 
PRÉFET DE POLICE. 





.| | VE NW TRA/ PAS JUSQU A4" VOUS 
OUR Lez VOUS R£- | | ECOUTEZ MON CHER FELIX. NOUS 1 
GER CETTE œesron Avec | | NE VOUS SOUPÇONNONS PAS. DETTANDER CONTIENT VOUS LE SAVEZ. 
MO ? MSNUEZ-VOUS QUE VE | | MOUS VOUS DÉMANDONS SU L N'YA PAS DE MAL . ÇA 
(er , » _ / 
os PE TON || FORT Pour LA RErROUVER /1 EST VENU COMME ÇA’ 
: CESTUNE  INTUITION. 


MAIS MON MONS, 
on... 





51 WUS. ÊTES CERTA QU ON LA UNE CHOSE M'ENNUIE.\ | DITES LEUR LA VÉRITÉ. VOUS 
RAPPORIÉE 4' LA PRISON, NOUS LE | [COMMENT VAIS-JE EX- | | SAVEZ AUS5/ BIEN QUE l'O LEMENT CD 
SOIMES AUSSI. NOUS NE VOUS RE- | | PLIQUER ÇA A'LA PRESSE*| | ou'u Y 4 EU CONFUSION AIS JE LA 
TENONS PLUS... AU PLAISIR . AVEC. LES BAGAGES D'UN : 
THÉATRE.US SE SONT À- 
PERÇUS DE LA MÉPRISE ET 
4 ONT RESTITUÉE. 


LatheS $ 


de 


VE ME L'A/ PAS ET MAINTENANT MOJE VAIS 
DEVINËÉ, JE LA VOUS RACONTER COMMENT 
COMPRIS EN L- A/ VOLËÉ LA GUULOTINE ET 
SANT LES DOSSKKS) CONTENT VE L'AI SOUS: 
A'LA PJ. POLGRIN| | TRAITE AL OEL ANOUIST- 
LEVAIT Pr * TEUR OE TERRRIBLES 
vecsee DE 201. 1e AN OPRERS 
SENYIC DANS UNE 
TASSE DEVANT TÉ- 
MOINS SANS ETRE 
APERÇU N'ESTFAS 
4" LA PORTÉE 0€ 
Jour LE MONDE. 


NATUREL = 













er MAINTENANT, 


COMMENT AVE - 

VOUS DEWNE QUE 

LA TASSE ÉTAIT 
TRUQUÉE ? 
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= 
à. És 
= rap à / Qt SA) 
| RÉCIT. mi Ë 


— AL 
=|.12 L le 
COMPLET mL ' li) 4 


APRES L AFFAIRE ARMEZ VOS 5TYLOS 
LES GALRS LE CONMENCE 









DURANDLES JOUR- 
NALISTES 5€ SONT 
PRÉCIPITES À L' 
HOTEL REGENCE 
POUR INTERVIEWERR 
FELIX. CELUI - CI 

EST ABSENT ET 
ALLUME -GAZ LES 
REÇOIT. POUR LES 
FAIRE PATIENTENR 
IL LEUR RACONTE À 
UNE HISTOIRE QUI | | 
PEUT LEUR FOUR 
MIR DE LA COPIE. 






2 | L Q-t. à 
Le E 

HIS TSI 
À CETIE £EPAAXIUE UNE COMPAGNIE ALICE NNNE 
DPOPRYNAIT LE CIEL MEXKRAIN.E ETAIT LA CON - 
TINENTALE. ELLE AMIT MANGE TOUIES LS 
DETTES EPTREPIITES PRIVÉE >. SEULE LA 
COMPAGME TONY PERIO LU) /£ 9/97 EN 
CORRE. TONY BERTO REFUSA, /: JOUTES 
LES OFFRES DE FUSION . MAIS J'ANTICIPE. 


FEUX ET MOI BOULE LINGUIONS À 
TRAVERS LE MENQCLE. NOUS 

VOULIONS GAGNEIS PANAFMIA, 
ET NOUS AVONS5 ROULE LA - 
CE PANS UN. QUADPRIMIOTEUIS 
DE LA COMPAGNIE JONY BERTO 
A SANTA - CRUE …. UN QOUAOR!. 
/MOTE VU CA/260. ati 
sa” ; 


















MERCITEOI 48 AVIPIL 1951 
T'UENNNÉE.- M2 IG.- DFE 


“A LEUMS 


UN RÉCIT DESSINÉE COMPLE 
CHAQUE SEMAINE 





C£LZAT EN 1947. NOU> 
DE COMNA/DS ON A5 
ENCOVE CE LR AVE 
VEUX CAM LE 
CABAALE Z 







—7 


EN FMT L'APOTOIRE CON- 
MENCE AU FANENT OV, 
ONE HEUILE AVES LE 
DÉCOLLAGE, TONY ANNON 
CA AU SECOND AMO/E PE- 
DO e7 1 ALLAIT SE DË: 
GOLKROIR LES JAMBES. 





PRENOT LES CON - S/ Æ PEUX VOUS DONNER 
MANDES ÆAEDARO, VE s ‘ de, CES UN CONSEL, C'EST DE PIQUER 
VIS ME DÉGOURDIR ré NN low er ROUULON AVANT 

LES JAMBES Fe UM LrorartA. DANS LA PONTAGIYE, 
\ LES TROUS DUR POURRAIENT 
VOUS METTRE L'ESTOrNAC A 


LEE JO 
7 TIM 
V4 


\ 
\ 
T3 





ROS.! LA FIGURE APLATIE, 


G 4 
«LE CRANE ENTIÈREMENT RASÉË 


DAannA non! NE 5 


LU À 3ABOTE 


L'APPRAREL 4 


ÿ 





N/ 
ou! on, 14 Queue EST Ÿ ne RESTEZ 
TONSE : ARRAMÉE! CT, |/2 cA'* 


On GONERNAU + J FREE VORS 
A 4 ARRIÈRE : 










On SEN TIRE À' : "ie: = = ss 

80n COMPTE !ET\ À ‘ MS PRÉ DELA 

LA MARCHAND! - À CONTINENTALE ! 
SE EST MTACTE, 








LE CONTACT. 
COUVAÆ Œ 
conrAaCT !! 





L EST MONTÉ A 808D AVEC | | PUS, CEST VOUS ET VOTRE 
CETTE CANAULE L'ÉPUPE DE CHARGEMENT | | AMI QUI L'AVEZ OBLIGE A 
D'OTTO A BEN ET S'EST GLISSÉ DANS LA | | RESTER CACHE, OUANO 
TRAVAULE ! QAUEVE POUR PLACER L'EX- vou5 À CRU ENDORMIS, 
PAOGIF. JE ME SOUVIENS L À RÈGLE L'EXPLOSION, 
ÊTRE RESTÉ DANS LA CAE] |S'EST MU D'UN PARACHU. 
JUSQU AU DÉCOLLAGE. C'EST| | 7E DANS 1A SOUTE ET 4 
CE QUI LA EMPÊCHÉ DE 
PARQUOI NE 


PORTEZ- VOUS PAS 
PLAINTE CONTRE, 
LA "CONTINENTALE : 





Or YOIT AE VOUS ME UES CONNAISSEZ 
PAS! NOUS PROUVERIONS QU OTIO A 
SABOrË L'APPAREL ET OTTO EST 
MORT À' L'HEURE QU EST. JA — 
MAIS NOUS ME PROUVERONS 

QUE LA TONTNENTALE " 4 PAVYÉ OTIO 
POUR LE FRARE.US SONT MALINS 


ET PUISSANTS. US VEUENT MA LI- 


GNE POUR CONTROLER TOUT LE 

TRAFIC AÉRIEN MEXICAIN ET, S/ 
cs ÇA CONTINVE, HS 

VONT FIMR PAR 


Y ARRIVER. 














vous V'&8/En SÛR! ON 
TRANSBORDERA | MN 


DU ZINC 
FICHU, CHAQUE 
JOUR DE RETARD 
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NOUS RISQUERONS 

DÉCOLLAGE RË - 
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& HËL INERA A 3000 ' DE OI JTE 
TOURS MINUTE ET TO! AUSS!. TU 7 riad 
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